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3gS' ÉVANGILE SELON S. M,\TTHIEU

CHAPITRE XXI

Entrée 'triomphale de Jésus à JérU5alem, (tt. ~-~~}. - Vendeurs r,hassés du Temple,
(Vt, 12-~3). - Guérison de plusieurs infirmes, \v. ~.i). - Indignation hypocrite des
Pharisiens: Jésus les réduit au silence et vient à Béthanie, (tt. ~ 5-~ 7), - Le figuier
desséché, (tt. ~ 8-~ 9). - Leçon rattachée par Jésus-Christ à ce miracle, (vv. 20-'22). -
Origine du pouvoir de Notre-Seigneur et de celui de Jean-Baptiste, (vv. 23 -27). - Para-
bole des deux fils, (vt. 28.,3~).. - Parabole des vignerons homicides, Ijt. 33-.i.i). -
Fureur des Pharisiens quand ils voient que ces paraboles les concernent, (tt. .i5-46).

1. Et comme ils approchaIent de 1. Et eum appropinquassent Je-
Jérusalem et qu~ils étaient venus à rosolymis, et v~nissent Bethphage

i

,
TROISIEME PARTIE. titué de cette gloire et de cet éclat que les

" Juifs attendaient. Cet éclat était nécessaire
DERNIERE SEMAi~E pE- LA VIE DE JE sus, pour leur faire voit que,. tout humble qu:éta!t

CHAP. Xj{1 XXVII. le Sauveur et tout méprisable qu'Il paraissaIt
L'entrée de Notre-Seigneur Jésus-Christ selon le monde, il y avait dans ses actions

à Jérusalem ouvre ûne nou'Velle période de sa et dans sa personne de quoi lui attirer la
vie, connue généralement sous le "nom de plus grande 'gloire que les hommes puissent
Vi}~ souH:rante1 q.uoique, à'pr9~rement p~rle~1 q?nner ,sur la terre,..et jusqu'à le faire ,roi, si
!a Passion n'ait compris que .les vmgt- 1 ingratItude d~s JUIfs et une secrète dlspen-
quatre dernières heures. A partir de ce sation de .]a sagesse de Dieu ne l'ellt empêché.
molll~nt, .(e... ré~it .éyangéllq.u~, qui s'~tait C'est donc ce qui parut à cett~ en~rée'.la
borne pour 1 ordma!re, à ?onslgner res actions pll~S é~latante «;,t la plus belle q,Ul fut.Ja~als,
et les paroles les p.]ussalll!intes du Sauveur, pulsgu on y VOIt un hommc, quI parals5alt le
sc transforme pour ainsi drre en un- jour- âern\.cr de tous les hommes en considération
naf très-circonstancié, quI ; nous permcttra eten puissancé, recevoir t(}U~ dèuri coup de
~e s?ivre Jésus-Christ heure par heure tout le peuple, dans .(a ville royale et dans
jt1squ au « Consummatum est» dtl Cal- Je temple, dEis honneurs plus grands que n'en
vaire. Les événements "acquièrent 'en effet av~ient jamai.s reçu les plus grands rois.
tlne importan~e capitale, puisque c'est alors Voilà donc cet éclat ~<:>nt, nousparll?ns : ma~s
que se consomma le grandœuvr!!' de la Ré- le caractère d'humilIation et d'Infirmlte,
qemption. Il n'est pas besoin de dire que inséparable de l'état du Fils de Dieu sur ia
nÎ)u~ étudierons avec un redoublemen~ de foi terre, n'y de.vait pa3 être ?lI.blié., et nous l'y
!)t d ~mources pages dont chaque trait n9us V.errons aussI. »-Bossuet, Medltat. sur l'Evan-
rappelle la parole de So Jl~an :)< Dilexit -nos glle,]a dernière i'emaine, 4 er jour. Tous les
et lavit nos a peécatis nostris in sangtline exégètes ont relevé ce mélange étonnant de
sua~, Apoc. ), 5. ~ocrs divif:erons; en trois'~,gloi~e et d'humil!té quI n~us f~~PP,era dal!s
sectIons cette partre de l'Evanglle selon '" le trlomp.he de Jesus, le seul'qu Il aIt permIs
S,. 1'1,~t~hieu : 1,a pr,emière' expose J'entrée ',qu'°!l 1111" décernât de son yivant. Mais il.
triomphale de Jesusa Jérusalem, .XXI, ~-~ 1; fallait qu1l employât ce dernIer moyen pourla second~ décrit. avec beaucoup de detai]s . toucher les cœurs rebelles: c'était une preuve

1'aclivité messiauique du Saùveur dan$ la suprêllle desQncaractère messianique donnée
capitale juive durant la d~rniêre selllaine-de à Jérusalem incrédule, sous).a forme prédite
sa vie, XXI, ~ 2-xxv, .i6, et sp~cîa!ement sa anciennement par les Prophètes. Cf. tt. .i et 5.
lutte 'Victorieuse contre ses ennemis; la troi~ "sième rnfin contient Je récit de spssouffrances a, Préparatifs d~ trIomphe, 11. 1-6.
et de sa mort, XXVI, ~ -XXVII, 66. CHA~.XXI. - ~. - N<:>tls.discuteron~ un peu
1. Première section: Entrée solennelle de plus !?In, XXVI, 2,' les pr~nclpale~ donnees cliro-

Jés us à Jérl m 1 D . h d nolo"lques de 1 Evanglle relatives à la Pas-usa e , e Imanc e es . fi 1 .
Rameaux, XXI, 1-~ ~ . - Parall. ~Iarc. sion? et. ,"?uspourrons Ixer a ors..avec connalf:-
Xl ~-~ ~ 'L,or.XIX 29..i.i' J a 12-~9 ~ance de l;ause la da!e des événements les plus

" "on. XII, " " Importants.. En attendant, nous adml~ttrons
«. Quoique Je prelllier avéneme!lt de Jésus- com~e un point hors de conteste la tradition

Christ, contre.. !'~tt.ente des, Julfs,- dût se ec~lésiastique d'après 1aqueJle l'entrée so).en-
passer en hu'tnlilte, Il ne devaIt pas etre des. nelle du Sauveur à Jérusa!pm aurait eu lie!!
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CHAPITRE ~XI ~99

admontem Oliveti; tuncJesus misit Bethphagé'près de la montagne d.es
dùos discipulos, o.!iviers, Jésus envoya deux ,iIS-

- Març. il, !;Luc t9,29, clples;
2~ Dicens eis : Ite in castellum 2. Leur disant: Allez dans le

quod contra VOsêst, et. statim inve- village qui est devànt vous, et ';ùU$
" ~.- '-:-

dans la journée du Dimanche'qui,précédaim- les lIauleurs de Samarie qui s'élèvent ~ra-
ffiédialrment la Pâque, c'est-à-dire le ~O du duellement; au Sud les montagnes de Juda, mois de Nisan (2avrif cie J'an de Rome 782). jusque vers Hébron; à !'&t de,s vallées'pro-

- Quum appropinquassent. POil!' venir de Jéri- fondes et sauvage8, qui sfJrpentent à travers
cho à Bethphagé, Jés~ avait rlû tl'averser pen- des rochers nus, jetés pêl~.m~le les uns sur
dant plusiel1!'s heures Ïune des régions les, les&utri)s, puis dans le lom~~!n la mAr Morte
plus sauvages de la P~lestine ,: une des plus aux collI~urs azurées, d~rrlere: laquelle se
belles para~oles du divin Maitre, Cf. LuC. dresse comme une muraille gIgantesque la
x, 25 et ss., nOllS fournira J'occa!;ion de la longue chaîne des montagnes" de Moab: tout
décrire. - Bethphage.. en hébreu N.1~-M'J" cela forme une perspective émouvante que le
Beth-Phaghe, maison des figues. C'élait un regard nese lasse pas de s,avourer; Cf. Schegg,
petiL village, ou même probablement un loc. cit., p. 362 et ss. MaIs le cœur Y,est en,.
simple hameau (( villuJa )), S.Jérôme) formé core pllls émuq,ue les yeux, quand Il songe
de quelques maisons, et situé sur la route de aux longs et fréquents séjours que Jésu~ fit
Jéricho à Jérusalem. Uétait à peu de distancé sur le mont des Oliviers pendant ~es dfJrmers
de Béthanie, Cf; Marc. XI, ~ ; Luc. XiX, 29; temps de sa vie. - TuncJesusm~s!t, On pou~-, mai!; on ne sait pa;; au juste dansqllelfe cli- rait supposer, d'après fa relation des trOI!;

rectiÇln. L'emplac~me~t l,radilionneJqlle)'on syn?ptigues,que l'entrée so~ennelle ~Ie Jé,sus,
mon~re aux pè)erius a ]'Ollest t't àenvlrQn Cnr,lst dans Jésuralem eut lieu ]e meme Jour
dix minutes de Béthanie semble réllniren sa que le départ de Jéricho, Cf. XX, 29 et ss.
faveur les meilleures garanties d'aolhenticité; Mais le quatri~me évangéliste nOllS apprend
Cf. Schrgg, Gedellkbuch einer Pilgerreise, qu'il s'écoula au moins u.n .jour, Cf. J~an.
t. 1. p. 36~ et ss. Sepp, Jerusalem, t. 1. XIl, 2, entre ces deux evenements, Jesus
p. 579 et ss. Il correspond du reste très-bien s'étant arrêté vingt-quatre heures, peut-être
au renseignement que nous fournît encore même trente-'-six heures, à Béthanie dans la
S: Matthieu, car il se trouve ad montem Oli- maison de S. Lazare et de ses sœurs Marthe
veti, sur -le revers orienta] de cette montagne et Marie. S. Matthieu raconta aussi ce sé-
célèbre qu'il nous faut ici décrire en peu de jour, XXVi, 6 et ss., mais un prupllis loin et
niDts. Elle se d:es;;e à l'E.dela vi!]fJ sainte, sans teni~ compte de l'ordre chrono]o,~ique,
dont elle n'est séparée que par ]a profonde - parce qu'1I a hâte pour ]e moment dmtro-
vallée du Cédron, S0n nom,. C'M"r 'M,.Cf. Clllire Jésus en qualité de Messie dans la capi-
Zach. XIV, 4, lui vient des nombreux oliviers tale juive et dans ]e temple. - Duos disci-
qui couvraient autrefois, et qui Couvreuten- pulos. « Qui duo illi fuerint discipuli, dit

, core en partie ses flancs. ElIe- ne s'élève Maldonat avec sa réserve accoutumée, pru-
guère que de trois cents pieds au-dessus Je dentis est interpretis non inquirere, pruden-
l'esplanade du temple (aujourd"hui]à mos- tis lectoris libenter ignorare, quum evange-
quée d'Omar), et de. cent pierls au-dessus du listre non expresserint, expre.5suri utique, si
mont Sion, bien que son altitude réelle soit!' quid nostra interesse judicassent. » - Les
de 272~ pieds au.d6ssus ducniveaude]amer. anciens avaient hasardé sur ce point toutes
Elle présente troi,s so,mmets arro~dis qui ~ort~s d'hy~othèses contradictoires dont il est
portent, dans-la directIon du N. au S., les mutIle de 8ücc~per.
noms suivants: « Viri Gafilrei )), montagne 2.':- Dicenseis. Le triomph~teur donne lui-
de l'Ascension, montagne du Scandale. ~e mêmedesu!dres~our organi~er.son~rochai~
sommet centra) est le plus haut des troIs. triomphe: 11 le fait avec]a dIgnité d un pro-
Tandis que le versant ocCidental descend par phète et d'un ,Homme-Pieu. Pour Ime entrée
une penteyapide jusqu'au ]it du Cédron, celui triomphale à Jérusa]em du côté de l'Est,
de l'Orient domine à peine le plateau élevé, aucune localité ne convenait mieux qlle
solitaire, sur lequel étaient autrefois les vil- Bethphagé comme point de départ : c'est donc
lages de Béthanie et de Bethph!igé.. ,La vue dans le voisinage de ce hameau, que Jésus
admirable dont on jouit du haut du mont des confie la mission suivante à ses deux envoyéS.
Oliviers a été vantée par tous les vüyageurs. - Ite, en grec 1tOpôV6"1jTô, à l'impératif ao-
A l'Ouest Jérusa]em avec ses églises, "es mos- 'riste. « Multi libri offerunt 1;optvôa6ô; seq
quét}s, ses ru,es, ses jardins, s~s ru.ines et son aoristus celeri~ati pr~standre operre melius
adrmrable ceInture de murs creneles; au Nord respondet », FrJtzschr!m h. 1. - Quod ;:Ollp'O

/
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~, trouverez aussitô\'une ânesse at- niètis asinam alligatam, et pullum
tachée et son ânon avec elle. Déta- Cl1m ea : sol vite, et adducite mihi
chez-les et amenez-les moi.

-3. Et si quelqu'un vous dit quel- 3. Et si quis vobis aliquld dixe-
que ch.ose, dites gue l.e Seigne,ur en rit, di cite quia I?omi~u? hjs opus
a besDIll et aussItôt 11 les laIssera habel : et confestlm dImrttet eos:
aller. .

4. Or tout cela fut fait afin que 4. Hoc autem totum fact;um est,
s'acco~plît ce qui a été prédit par ut adimpleret,ur quod dictum est
le prop1J:ète, disant: per prophetam dicentem :

5. Dites à la fille de Sion: Voici 5. Dicite filire Sion: Ecce rex

vos est, c'est-à-dire en face' de vous. En pro- pelle une communication analogue à .laquelle
nonçant ces mots, Jésus montrait du doigt nous arrive!ons bientôt, Cf. XXVI, ~8. Mais
les deux ou tlois métairitis dont se composait nous nous garderons bien de supposer, à 1-F
Bethphagé.1l ditcnsuiteau~dj~ciplesqu'à !'en- sui!e de plusieurs exégètes, q~e le divi[
trée même du hameau, stahm, Ils trouveraIent Maltre avaIt à Bt,thphagé des amIs avec les-
une ânesse attachée, et son ânon auprès d'elle. qllels il avait combiné d'avance toute cette
C'est ainsi qu'il embrassait dans sa prédir,tion ,,:cène. Non, il n'y avait pas eu le moindre
les plus petits détails; Cf. Marc.. XI, 2: Luc. arrangement préalable; de la part de Jésus
XIX, 30. Mais pourquoi ces animaux? La ré- tout eut lieu en vertu d'une prescience pro-
ponse e,;t aisée. Le Sauveur veut entrer dans phétiqlje, anal'ogue à ceJle dont Sa mue] avait
Jérusalem. à la façon d'un roi victorieux; fait preuve à J'égard de Saül., Cf. 1 Reg. x, 2-7,
pour. ~el.a il lui ~aut une monture, car i) quo.iqu~ bien supérieure, pnislJue le Sauveur
meSSleralt à un triomphateur de s'avancer a etalt Dieu..
pied, perdu au milieu des rangs de la foule. i. - Hoc aut~ totum. S. Matthieu fait Ici
C'est donc la monture de son triomphe que une grave réflexion, pour montrer la manière
JésQs-Christ envùie chercher. - Solvite et dont cet acte de Sésus se rattachait au plan
adduaite. Jésus se présente comme !t~ Messie divin relatif au Messie. En envoyant les deux

/ et avec toute. l'autorité de ce divin ~~rson- di~ci:ples à B,et~phagé pour y accomplir la
nage: tout luI appartient en tant qu'II est le miSSIon délalllee dans 'le,; versets 2 et 3,
chef suprême du peuple juif; il a ,par consé- Notre-Seigneur se proposait, comme en
quent le droit de tout réguisitionner sur son d'autres circonstances semblables. d'accom':'
passage. ~'es,t en vertu de ce droit indiscu- plir une prophé.tie. de l' A~cien Test~ment.
table qu'Il dispose de l'âne~"Se et de l'ânon Tout ce qUI avaIt eté prédIt à son sujet par
comme un mal.tre. les prophètes flottait sans cesse devant son

3. - Et si quis... L'hypothèsé était très- esprit, et il en accomplissait à l'hEure voulue
vraisemblable ; elle se réalisa de fait d'après par la Providence les points les plus minu..
les pa,;sages parallèles de S. Marc et de S. Luc: Lieux. - L'adjectif« tOtUffi » manque dans
il était donc convenable de prévenir les dis- l'ILala, dans les version" copte et éLliiopienne
ciples pour leur éviter tout embarras. - et dans les manuscrits C. D. L. Z : il n'y a
Aljquid dixerit~, ~oit pour vous lfemand\r p~~rLant pas !~('U de douter de son authent!-
raIson de la lIberté, que vous prenez, SOit cite. - Ut adlmpleretur. Cf. l, 22 (Jt l'expil-
pour se plaindre d'une manière d'agir qui cation. Nous protestons de nouveau contre le
pourrait rendre votre honorabilité douteuse. «sens consécutif» que M/lldenat ne cesse
Dans ce cas, il~ SE! contente~ont d~ répo~- pas de donner à cette formule, - Per pro-
dre que « le Maltre en a besom ». .".. IJomt- phetam. Cf. Zach. IX. 9.
nus. M. Alford est d'avis que cette expression 5. - Dicite filiœ Siun. Ces premiers mots
est synonyme de Jéhova dans ce passage; du texte ne sont nullement de Zacharie: ils
d'a~tres la traduisent par ~oi-Messie. EIl.e ~o~t .d'Isare, LXII: ~ ~, auquel l'évangéliste,
déslgne à coup s\1r Jésus-Christ en tant qu'I1 quI cite de mémoIre, les emprunte peut-être
était le Seigneur par exce.)lE!nce, le vrai roI à son insq. Du reste la prophétie de Zacharie
~'l~raël, dont tous les Jui~s, R.vec leurs bie.ns s'ouvrait aussi par une pe~ite i.ntr<?duct!on,du
etalen~ la complète propriete. - Confestlm même genre:« Exulta saLIs, filla Sion; JubIla,

, dimittet. L'Itala et les manuscrits B. D. ont filia Jerusalem. Ecce rex tuus', etc. » Le: . le futur comme la Vulgate; mais la plupart changement est sans impoltance, ets'expliquè
de~ textes grecs porte~.t &'7toGTi).).EI,au présent. s!lns pei.lJe par la ress6mblance des .expres-
Il y a dans cette dermere explication du Sau- ~Ions. Sion est la plus haute des collmes.sur
veur quelq \nystérieux qui rap- lesqu(Jlles Jérusal~m était bâtie; la fill~ de

.
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tuus, venit tilii Iilansuetus, sedens que ton roi vient à toi plein de dou-
super asinam, et pullum filiumsttb- ceur monte sur ~neânesse et sur. ji1galis. l'ânon de: cellè qui est sous le

. lsai. 62, il; Zach. 9, 9; [9an. i2, i5. joùg.

" -

. Sion est donc; par synecdoche, la capitale étrango langage. En faveur de ce sentiment,
juive elle-même. Les viVes sont fréquemment on allégue d'l1ne ~rt le parallélisme poétique
appelée$ e~ ~ient les filles des localité5 sur des Hébreux, d'autre :part les trois autres
lesqUi!lIes elles s'é.Jèvent. On peut dire aus;;i évangélistes qui ne font mentiQU que de
que le mot fi1le désigne i~i d'une manière' .J'ânon. Mais ne ressort-il pas al! oontraire
collective 'tQU8 les habitants de Jérusalem, ~e l'ordre même donné par Notr-e~eigneur
représentés ~ous la figure d'une vierge. - Jésus-Christ, t. 2, dans l'intention ,d'accom-
Ecce: cette particule attire J'attenliou; elle plir la prophétie, et de l'exécution de cet
annonce un fait remarquable, important. - ordre, t. 7, que J'Esprit-Saint, en inspirant
Rex tuus, -le roi par excellence et en même. Zacharie, avait deux animaux en vue'! Pour-
te~ps le roi de Jéru,alem. Il lui appartient quoi Jé5ils aurait-il expres;;ément commandé
en tant qu'elle eSL la métropole du roraume qu'on lui amenât l'ânon et samète, pour-
messianique, en tant qu'il lui a été speciale- quoi S. Matthieu eût-il ajouté qu'il élgissait
ment promig. - Venittibi. Nouvelle emphase ainsi pour réaliser une ancienne prédiction;
dans 1e pronom; il est à toi et c'est pour toi si cette prédictiol) n'eât pal'Ié que d'un seul
qu'il vient, car tu es la résidence qu'il s'esl animal'! - « Filium subjugalis » est un
choisie et dont il veut prendre pos;;ession. - « epitheton ornans» qui Se rapporte à « pul.
Dans celtt, enlrée du Messie,-Roi.tout annonce lum ». Les Orientaux accumulent volontiers
la paix. Le prophète a soin de relever par le$ synonyrne~, comme on 1e voit par un
deux circonstances particulières ce côté paci- exemple anàlogue <'xtrait du Targum ' « super
fique du triomlJhe du Ch,'i5t. 10 Son caractère catulum leonis, filium leœnœ », Le mot « sub.
est la bonté même,. mansuetus: il se présente jugalis» est un peu obscur; c'est une tra-
pour sauver, non pour détruire; la justice ductlon littérale du subslantif grec Ù1tO"vy!o~
l'accompagne: loin de lui les violentes con- qlle S. Matthieu a emprunté à la version
quête:;!. C'est ce que ~i~ l.e texte complet de d' ~lexandrie, où il est employé plus,d.e vingt
?acharle : « Vernet tlbl Justus et sa!~ator; fo!s comme synonyme de-6vo;. Ildes~gne en
Ipse pauper ». Le mot 'J37, qu.e S. Jer{)me a genéraltoutes le5bêtes de somme. Lhébreu
traduit par « pauper », a plutôt dan5 CG pas- dit ;;imp1ement : « fils des ânesses ». - Telle
sage la signification de« mansu~tu5 ». comme eSL donc la monturr: du Christ.Sauvrur fai-
on le voit par plusieurs anciè~nes version~ sa~t son E'nt.rée solenu~llt, à Jéru"a.'t'm, Les
(LXX, chald., etc.jauxquelles s est conforme Juifs l'ont prIse pour theme des legendes les
S. Matthieu, et par les interprétations des plus ridicules, qu'on lrQuye fidèlément c,onsi-
commentateurs juifs. « '~37. pauper, hic; idem gnées dans le Talmud. Tantôt c'e;;t le roi

ç est quod 'J37, miti;;, mansuetus ». Kimchi. Sapor promettant d'envoyer au Mi's;;ir un

20 La monture du Christ n'a rion de commun noble coursipr pour remplacer ce vil é4ui\,agi',
avec des int~ntion~ belliqueuses,sedens super et recevant d'un rabbin cette fière répon,;e :
asinam... « Non currus agens, ut cereri re- Vous n'avez pas de cheval aux cent taches,
ges; non vectigalia exigens, non terrorem semblabl6c à l'âne du Christ. Tantôt c'est la
incutiens, et satellites circumagens, sed mo- généalogre de cet âne, prouvant qu'il remonte
destiam hinc quoque magnam exhibens. en droite ligne à ceux de Mors3 et d'Abra-
lnterro~a itaque Judœum : Quis rex asrno ham, etc.; voir Lightfoot, Wetstein in h. 1.
vectus Illgre;;sus est JeroEolymam? Sed non Un rabbin du. moyen âge, Emmanuel. ben-
alium quam hunè dicere possint », S. Jean Sa!omo, lancé en plein dans le rationalisille,
Chrysos. Hom. LXVI in Matth. Lelfom hébreu montre d'une manière tout oppo:;éecombien
"~net son é9uival~nt grA? &vo; étant des il avait perdu l~sprit théocratique, quand il
deux genres, il serait .posslble, d'après Ul) ose, da~s un dé'.~es sonnet~ célèbres"parler
assez grand nombre d'Interprètes, que les au Messie dans l~étE'rmes sUlvanl6: (( SI tu ne

'" mots suivants, et pullum, /ilium subjugalis, pellx faire ton apparitioa que sl)r une mon-
fussent des expressions :;ynonymes d~ « asi:" ture si misérable, je te conseille d'abandonner
nam », de sorte que nous aurions, dans le plutôt con.plètement l'œuvre de la Rédem-
texte {lrim.ilif de la prophéti!', trois locution.s tion»; Cf. A. Geiger, Allg. Einleitunz in die
paralleles pour désigner un seul et mème Wi;;senschaft de:. Judenthums, p. 432et 21i.
animal. Dans ce cas, la préposition « et» -, Les Saints Pères '8e livr<'nt volontiers,
devrait sc traduire par « videlicet », car elle lorsqu'ils étudient ce passage du pr:ophète
serait explicative et point coputative, ainsi Zàeharie, à delollchantesconsidéJ,'ations allé-
que ~expriment le3grammail'iens dans lellr~ goriques : « Ad altiü.ra transmittimur : ut

S. BIBLE. S. MATTH. - 26
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6. Or les 9iscipl~ s'en. allant 6. Euntes autem aiscipuli fecerunt
fir.etnt comme Jésus leur avait pres- sicutprœcepit illis Jesus.
crI.

7.-l1s amenèrent l'ânesse et l'â- 7. Et adduxerunt asinam et pul-
non sur lesquels ils étendirent leurs lum: et imposuerunt super eos
vêtements et le firent asseoir des- vestimenta sua, et eum desuper se-
sus. dere fecerunt.

8. Or une foule..nombreuse éten- 8.'Plurima autem turba strave-
dit ses vêtements sur le chemin, runt vestimentâ sua in via: alii
d'autr~, coupaient des branches autem cœdebant ramas de arbori-
d'arbres et en jonchaient le chemin. bus, et st~rnebant in via.

asina ista quœ subjugalis fuit et edomita conjecture, adoptée par plusieurs écrivains
et jugum ]egis traxerat, synagoga intelli- anCiens, est complètement invraisemblable :
gatur; pull us asinœ, lascivus et liber, gen- celle de Strauss, qui fait monter Notre,:-Sei-
tium populus, quibus sede.rit Jesus, missis gneur <! en même temps'» sur les deux ani-
~? ,eos duobl~s discipulis su.is, uno in.c~rcu~- ~a~x pour tourner l'Evang~le en rid1cule, e~t
Clslonem et a]tero ln gentes », S. JeroU\t), ln indigne d'un homme sense. - Sedere feëe-
h. 1. j de même S. Justin, Origène, S. 'Cyrille runt. La VuJgate a lu t1r6XaOIO'œv; un grand
et plus tard S. Thomas d'Aquin et S..Bona- nombre de versions anciennes et de manu..- ,
Tenture. crits grecs ont !7t6XXOL0'6V, « insedit », leçon

~. - E~ntes al;'tem ~isci1!uli. « Jésus. sa- que plusieurs ~ritiques ont adoptée comme
valt ce ql\'11 voul,a!t, quI ~talt l'accomplisse-, la plus authentique.. .
ment des prophetles; mais une, vertu cachée 8. -Tous les pré'paratlfs sont terminés et
exécutait tout le reste... Ainsi, dans cette le cortégese met en mw'che, formant une
occasion,l'ânes3e et l'ânon se trouvè~ent .à procession glo~ieuse; mai3 dans cette marche

"point nommé près du lieu où devait se faire triomphale il n'y a rien de politique ni de
]a célèbre: entf'ée », Bossuet, Méditations, profane, les moindres détails manifestent au
dern. semaine, 36 jour. La Providence a tout contraire un caractère franchement religieux,
p~éf!aré pour le triomphe ,du Messie, ~t .les le seul d~ reste gui, fllt digne du Messie.
dIscIples exécutent sans peine la commiSSion L'évangéliste a decrlt avec amour tous les
qu'ils ont reçue. traits de cette'scène unique. Il nou.s montre -

" d'abord l'assistance nombreu'e qui se pres--
b. L entrée trIomphale, tt. 7-11. sait autour de Jésus plurima turba: c'étaient

7, -Asinam et pullum. L'ânon était en- des Juifs venus de'toutes les régions de la
core indompté, comme le note S. Marc, XI, 2; Pa)est-ine à Jérusalem pour y célébrer 1a
on amène sa mère avec lui pour le rendre Pâque; ils étaient allés au-devant de Jésus à
plus, docile, bien q~le ,celle-ci ne dllt pas Béth~n.ieet ils l'accompagnentj usqu'au temple
servir de monture a Jesus. cr; Marc. XI, 7; au mlli~u des marques les plus louchantes!le
Luc. XIX, 35; Joan. XII, 14. - Imposuerunt 'leur foi et de leur amour. - Straverunt...
8UT!êr eos.,. Au moment où il~ ~eviennent Les~lus rapproché,s du S~uveur enlèv,cn~ h'ur
pres de leur Maitre, ,ifs deux dlscl~les éten- Mehll, c~mme avalent fait les, deux disciples,
deat sur le dos de ] ânesse et de l'ânon, en t. 7, et Ils les étendent au milieu de la route
guised'e selles ou plutôt de housses à la façon sur son passage comme des tapis. C'était là
de l'Orient, ces grands manteàux nommés 'une manifestation tout orientale dont nO\IS
;'YO que les Hébreux portaient toujours avec trouvons des traces dès l'époqQe de Jéhu, Cf.
eux, et qui pouvaient ail besoin leur servir IV Reg. IX, 13, et qui s'est conservée Ju;;qu'à
de ~ouverture pendant la nuit; voir l'expli- nos jours. Le Dr J:lobinso.n raconte en effet
catIon de v, 40. - Et eum desuper, en grec qu'en 183f} le consul anglais de Damas s'étant
t1ravw œv-roov, c'f'st-à-dire s'uf les vdtements, rendu à Bethléem, les habitants de cette ville,
commelefaisaitdéj~i!remarquerThéophylacte: qui s'étaient révoltés contre les Turcs et qui
OVXL -rblV ÔVO (j~o~uy!wv, à.).)'à. -rbl'/ !lIœ-rtWv. C'est redoutaient les représailles les plus terribles,
en effet l'explication la plus naturelle. Cepen- allèrent au-devant de lui pour implorer Ba
dant que)ques exègètes préfèrent ..rattacher protection et se m!rrnt à étendre leura, vêt~-
le pronom aux mots -r+.v OVo'/ x. -ro~ 1rbl).OV; ments sous les pIeds de son cheval, de la
alors l'évangéliste aurait considéré les dtitix façon la plus spontanée; Palœstina, t, II, p. 383.
animaux comme un tout indivis, ou bieu il Nous lisons dans les Antiquités de l'historiell
aurait voulu dire que Jésus monta à tour de Josèphe, Il: 8, 5, que les Juifs rendirent le
rôtI) sur l'ânesse et ~ur l'ânon. Cette dernière "même honneur à Alexandre-fe-Grand quan~
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9. Turbre autem, qure prrecede- 9. Et la foule qui précédait et celle
tant et qure sequrebaptur, clama- qui suivaiLcriait, disant : Hosauna
b~nt, dice~tés : Hos~nna filio Da- au Fils de David"béni soit celui qui
vld. Benedlctus qui venit in nol)1i~e vient. au nom du Seigneur! Hosanna
Domini : hosanna in altissimis. au plus haut des cieux!

Psal" tl7..26; Mar~"tl, 10;Luc., 18, 58.
';:" - ,~, -

il fit son entrée à Jérusalem. ~ Atii aûtem proche davantaged~ 'avérité lorsqu'il déter~
cœdebant... La route était, sur tOllt le par- mine ainsi l'étymologie et le seps dll mot
COllrs, bord6e d'ol,iviers et d'alltrcs arbres Hosanna: (( Osi salvifica interpretatllr, Anna
toufflls allxquels il était ai'sé d'enle'v~r quel- interjeclio deprecantis est. Si ex duobus his
ques rameallx sans lellr nuire: chacllfr se velis compo,;Uum verbllm facere, dices
mllnit ,d'lIne branche en signe de joie. On Osianna, sive ~t I)OS loquimur, Osanna,
répandit allssi des feuilles sous les pas de 'Wcdia vocali littera elisa; sicut facere sole-
Jé"us corn,me nous faisons encore au jollr de mus in versib~s Virgilii, qllando pro Mene
la Fète-Dleu. On avait fèté de.la même ma- incepto desistere victam, scandimus Menin~
nière le héros juif Judas Macbabée,.Je jour où cepto », Epigt. ad Damas. La prononciation
il av.ait purifié le temple après l'avoir reprr~ primitiv~ de cette loçutien bébrarque était
aux Infidèles. Cf. Il Mach. x, 7. Hoschiab-Na; plL:lj tard on écrivit Hoschah.Na

9. - Après les actes viennent les parofes. par"'abrévialion, pLlis Hoschahna en lin seul
Le cortégefllt d'abord'silencieu~ pendant mot, d'où flOUS avons fait Hosanna, à la suite
q~elqlle temps: mais bientôt, (( qullm appro- des Grecs et des LaJ.ins. Ses racines étaient le
plnquarent ad descensum. 1I}0nlis Oliveti, verbe i1Y'W,i1, impératif hiphil ~u yerbe YW',
cœperflnt omnes turb~ dlsclpulorum gau- sauver, et 1a particule N~. Elleslgmfie: Sauve
dent es laudare Deum voce magna », LlIc. donc! aooao'/ a.." comme trad~lisent les Sep-
XIX, 37. Uile do!]ule circonstance fit éclater tante. C'était. par conséquent une prière ar-
tout à coup l'cnthousiasm~. A cet endroit dente et pleilVJ de foi qui semble ~'être trans-"
m~rqué pa~ S,LlIC, la ville sainte; apparais- formé~ plus tard en un cri d:allégresse',e»; un ..
salt soudain dans toute sa magnificence, et souhaIt de f>onheur. Les Juifs la repetalent
en avant se dressait le temple éblouissant de des milliers de fois à la fête des T~efnacles.,
splendeur; Cf. XXIV, 1 et le commentaire. A en agitant des palmes qu'ils tenai(;Dt. à la
la vue de la capitale du Messie, à la vue de main, et en faisant une procession autollr de
son palais allquel on le condllit, la foule ne l'autel des holocallstes. On comprend dont. -
peut se contenir et elle se livre librement à que, dans la circonstance présente, elle soit'
ses joyeux lr~nsports. D'un autre côté, c'est venue spontanément sur toutes les lèvres en
là s,ans doute qu'une seconde procession, l'honneur du Messie, ,que la foule de'"signe par
partie de Jérusa,le,m pour aller à la re;ncontr,e s?n nom. ,populaire. de Fils,de Dayid, ~a l?cu-
du Sauvellr"rejolgmt le cortége guI venait tlon entlere « H.osanna fil~o DavId »~Iglllfie.:
de Bethpbagé Cf. Joan. XII, 17. CJuand ces Sauve doncle Fils de David, c'est-à-dire: Sel,
deux multitudes arrivèrent en face l'unede gneur, bénÎssez ,.le Messie1- Benedictus qui
l'autre, cernant avec- amollr Jé"us au milieu venit. Après la prière pour le Christ, vient lin
d!elles, l'allégresse fut à son comble et des salut au Christ: qu'il i?oit le bienvl'nu dans
cris de bénédiction s'échappêrent de tolites sa cité, dans son temple! - ln nOlil(n~ no-
Ies poitrines. - Qu~ prœcedebant ~t quœ se- mini, au nom de Jéhova, mllni d'uJje mission,
quebantur : ces mots désignent sans doute toute divine. Zorobabel, faisant son entrée
les deux foulrs distlnctes que nous venons de dans le second tcmple apr.ès la captivité de
slgnal~r, et qui opérèrent ~e~r jonction sur Je' Babylone, fut accueilli par des acc1~malionB.
somm~t ~u mont des ,Oliviers. - Hosa~na. semblables. - Nous .n'avons 'pas d!t ~ncore
~Ies.t Interessant de slgnal~r .I~S, réflexIons q~e la phr~s.e « benedlctU$ quI venlt ln no-
msplrées par celte expression Juive à deux mine Domlnl»f!S\ empruntée au Ps. CXVII,
des plus célèbres Pères de l'~lise Latine. t. 26, qui joiiaîlioaussi UD grand rôle dans la
S. Augustin, qLli ignorait l'hebreu, donne liturgie de la fête des Tabernacles: les habi-
J'interprétation suivante, mélangée de vrai et tants de Jérllsalem, dit-on, chantaient ce ver.
de fallx : (( Vox obsecrantis est Hosanna... set à l'arrivée des pèlerins pour les saluen
magis affectum indicans, quam rem aliqllam Mais qui mieux que Jésus a mérité d'être
~ignr~ca~s, sicut Sllpt in lingua latina, quas ap,pelé le Bienvenu'! - Hosanna in àltis~irnis.
InterjeCIIOnes vocant : velut quum dolentes PatCette nouvelle forillule, le pellple prie le
d!c~mus, Heu; vel quum delectamur, Vah S,eigneur, do~t le trône est all,plus l!~ut des
dlclmus », Tract. LI ln Joan. Le plus docte Cieux, de ratifier dans son glorieux seJour I~'s
hébrarsant de l'antiquité, S. Jérôme, se rap- souhaits de bonheur qu'il forme pour 1"
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10. Et lorsqu'il entra dans Jéru- 10. Et cum intrasset Jerosoly-

salem, toute la ville fut émue, di- mam, commota est unlversa civi-
sant : Qui est celui-ci? tas, di cens : Quis est hic?

11. Mais le peupl~ disait: C'est 11. Populi autem dicebant : Hic
Jésus, le prophète de Nazareth en est Jesus propheta a Nazareth Ga-Galilée. lilrere. '

12. Et J,ésus entra dans le temple 12: Et intravit Jesus in templum
de Dieu, et il chassa tous ceux qui Dei~ et ejiciebat omnes vendentes

c

Messie.. V,oilà donc Jésus acclam.é publique.. a~tiraitlesr~ga.rds. On ne v~yait ni ,satellites,
ment a Jerusalem comme le ChrIst, par une DI gardes, DI l'Image des Vlfles vaincues, DI
multitude innombrable, et il accepte ces leurs dépouilles ou leurs roi$ captifs, Les
hommages populaires, lui qui pendant si long- palmes qu'on portait devant lui, marquaient
temps les avait refusés, imposant silence à d'autres victoires; tout l'appareil des triom-
C('uX qui les lui rendaient avant l'heure voulue phes ordinaires était banni de celui-ci... On
par son Pèrel .' . conduit l.e.Sauveur ,avec 6ett,e pompe sacrée

40. - Les versets 40 et 44 décrivent par le milieu de Jerusalem Jusqu'à la mon-
l'effet produit dans l'intérieur de la ville par tagne du temple. Il y parait comme leSau-:-
cette entrée triomphale. Aprês avoir côtoyé veur et comme le Maître, comme le Fils de
lentement le llancoccidental de la montagne la maison, le Fils de Dieu qu'on y sert. Ni
des Oliviers et franchi la vallée du Cédron, Salomon qui en fut le fJndateur, DI les pon-
le cortége pénètre dans la sainte cité, et se tifes qui y officiaient avec tant d'éclat, n'y
dirig" vers ItJ temple. - Commota est uni- avaient ja!I1ais reçu de pareils honneurs »,
versa civitas. Trente-trois ans auparavant, Bossuet, Méditations., la dernière semaine,
Jérusalem s'était déjà tr~ublée à l'occasion 4er jour. - On a remarqué que l'entrée du
de Jésus, Cf. Il, 3 ; mais alors c'étaient seu- Sauveur à Jérusalem eut lieQle dix du mois
lement des princes étrangers qui annonçaient de nisan, c'est-à-dire au jour même où
sa naissance, tandis qu'aujourd'hui il vient l'agn au pascal devait être choisi et mi~ à
en personne dans la e,apitale du royaume part jusqu'à l'heure du sacriGce. Cf. Ex.
théocratique. « Commota est» : le grec XII; 3; 6. Jésus, le véritable agn~au pascal,
iatta6"! marquo une violente agitation. Mille qui allait faire disparaître bientôt toutos les
sentiments, l'amour, la haine, la crainte, autrés victimes, était ainsi conduit, à l'houre
l'espérance et le doute, se croisent dans les fixé~, par Morse, au lieu de son immolation.
cœurs de ces hommes, venus de tous les Aussi a-t-on appelé à bon. droit son tl'iomphe
coi?s du mo~de pour la s.ülennité pa~cale, eL une procession de sacrifice; nous pouvü.ns
qUI attendaient alurs SI ardemment leur donc sans erreur regarder cette solenDlté
Messie. - Quis est hic, demandaienL les comme le début de sa Vie souffrante. -
étrangers qui ne connaissaient pas Jésus, ou L'pntrée de Jésus à Jerusalem a été digne-
qui du moins n'avaient pas pu l'apercevoir m~nt célébréé par le pinceau de Lebrun, de
au milieu d'une.affluence s~ consi?~rable.. . J05. Fuhrich, et ~'Hrppoly.te Flandrin (fres-

144. -. Popuù. ~. Ma~thleu 1eslgne alOSI que de S. Germaln"-des-Pres).
les mui.tlLudes quI avalent pris part à la
marche triomphale. Elles donnent volontiers II. Deuxième sl1ction : Activité messia-
le rrnseignement qu'on leur demande. Celui nique de Jésus-Christ à Jérusalem
que nous a.;.compagnons en triomphe, comme durant la derniére semaine de sa

-le Chrîst promis, c'est Jesus, le prophète de vie. XXI, 12-xxv,!),6.
Nazareth en GaJilée. On se borne à citer son. 1 . 1 1 1 . LUNDI DE LA SEMAINE SAINTEnum, sa patrie et e titre que e peup e UI .
conférait habituellemenL: cela suffisait, car 1. - Vendeurs chassés du temple, XXI. 1247.
ses miracles et sa prédication étaient connus Parai!, Marc. XI, t549; Luc XIX, .5..8.
du pius gtand nombx:e. - Tel fùt le ~riomphe 42. - Et intravit Jesus. Nous devons
de Notre-Seigneur Jésus-Christ. « Dans les ~ réponqre tout d'abord à deux questions pré-
autres entré l'S, on ordonne aux peU!ples de liminaires: 10 Cette expulsion des vendeurs
I1arer les rues, et la joie pour ainsi dire est di(fère-t-elle de celle que l'évangélisLe So Jean
co~man~e. Ici tout se lait par le s:ul raconte pre~que au début de la Vie publique
ravissement du peuple. Rien au dehors ne de Notl'e-Setgneur, Il, 43 et ss.? 20 Eut-elle
frappait les yeux: ce roi pauvre et doux lieu ie jour même de l'ehtrée solenlielle à
était mon Lé sur un ânon, humble et paisible Jérusalem, ou seulement,; le lendem!lin?-
monture; ce n'était point ces chevaux fou- Sur le pl~emier point notre réponse "era fran-
~ueux, attachés à un chariot, dont la fierté chjJment affirmative. ~ous distinguerons

~
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et ementes in templo, et mensas vewJaient et achetaicllt (Jmls le
numulariorum, et cathedras ven- temple, et il renversa les tab~es des
dentium columbas evertit; changeurs et les siéges deoeux qui

Marc. if, 13; Luc., 19, 45; Joan.,!, 14. vendaient des colombes.
-.

avec la plupart des exégètrs deux purifica- blem~nt à la fin de la captivité babylo-
lions du temple très-distinctes l'une de J'au- nienne. Des Juifs nombreux venaient des (;on:'
tre, et séparées par environ trente mois trées les plus éloignées, po~r célébrer à Jéru-
d'intervalle (Voir la discussion drs preuv\}S salem les fêtes d'obligation: il fallait donc
dans le -commrntaire du quatrième Evangile). qu'ils pussent se procurer aux alenCours du
Le premi"r comme le dernier acte du minis- tem~le les victimes, le sel, le vjn, la farine,
tère public de Jésus-Christ pendant"sa vie l'huile, l'encens et autre~ objets nécessaires
mortelle aura donc consi,té à purifier le pour le sacrifice. Maj,; les prêtres, oubliant
temple profané par les Juifs et devenu un les lois les plus élémentaires du respect pour
vil « emporium». Le rôle du Messie ne pou- les lieux sacrés, avaient établi des boutiques,
vait ni mieux commencer, ni mieux finir. - n"Jn, et un grand marché à _bestiaux dans
Relativemont à la seconde question, IIO"S l'enceinte même du !epov. - ln ternpla, c'est-
abandonnerons la chronologie de S. Matthieu,. à.di,e dans la cour gigantesque nommée Cour
pour suivre celle de S, Marc, qui est beau- des Gntils, parce qu'il était permis aux
coup plus exacte. Le premier évangéJ!ste pa- paicns d'y p.énétrer..O!, trouvait}à des bœufs
rait en effet supposer que l'expulsIon des et des brebIs par mIlliers, Cf. Llghtfoot Hor.
vendeurs suivit immédiatement l'entrée de flebr. in h. 1.; et il est aisé de comprendre
Jésus à Jérusalem et dans le temple; Cf. le bruit, les scandales qae devait produire un
tt. 1, 10, 12 et ss.; de même S. Luc, te~ rassemblement à quelques n)ètres seule-
XIX, ~9, it', i5 et ss.; f1)aisS, Mare affirme ment du vœoç. Jésus indigné chasse tout en-
en termes formels qu'elle n'eut lieu que le semble hommes et bêtes, acheteurs et ven-
jour suivant, c'est-à.dire le lundi de la semaine deurs. - Mensas nurnulariorurn. Nous avons
sainte. Voici, d'après sa relatjon, l'ordre vu" Cf. XVII, 2i, que t,out Israëlite devait
très-précis des faits. Le triomphe se termine ~yerchaque année l'impôt du temple, qui
sous les portiques du temple, où Jésus est consistait en un demi-sicle : le;; étrangers
conduit ~)ar la foule. Là, Notre-Seigneur profilaient de')eur voyage à Jérusalem à

. examine toutes chosesJ« circumspectis omni- l'occasion des fête8 pour s'en acquitter. Mais,

bus») à la façon d'lin roi nouvellèment intro- comme l'on n'admettait que la monnaie
duit dans son palais. Mais il est tard, et le sainte et nalionale,on avait également laissé
divin Maitre retourne à Béthanie av/;'c les s'établir sous If'S parvis, des changéurs qui,
Douze, Le 1endt'main matin, il reprend en moyennant un droit assez c()nsidérable pré-
compagnie de ses Di8ciples la route de Jéru- levé par eux sur les monnaies grecques et
8a]('m et, après avoir maudit le figuier stérile, romamrs-, fournissaient à tout venant le dl'mi-
il entre de nouveau dans le temple, cette sicle exigé pour le culte. Ces chal)geurs ::Olit
fois pour, faire di,sparaitre les abusC qu'il a no.!I1m~s. (~.n gre~ xo).).u6Ia..œ~, de xoÀÀu6o,ç, ~on-
remarques la veille et pOlIr chasser sans nale divIsionnaire: de là Vient la dénoillina-
pilié les vendeurs (Marc. XI, 11, t~, t 5, et S5..). lion de 'f'Ji,p, Kolboz, donnée dans la langue
S. Matthieu a donc groupé les événem{'nts rabbinique au profit usuraire qu'ils reliraiffit
d'après l'ordre logique, comme en pl.usieurs de leur trafic. - Cathedras. vendentium. ca-
autres endroits de sQn Evangile. Nous aurons lurnbas, Les colombes formaient le sacrifice
bientôt un nouvel ex;êmple de la liberté qu'il des pauvres; on en immolait chaque jou~' un
prend à l'égard des dates. - ln templum très-grand nombre. Les marchands quI les -
Dei. Il était d'usage, mêm~ chez les peuples vendaient les tenaient dans des cagrs ex po-

. parens, de terminer les triomphes ~ans, un , sée~ sur des tables, et ~ls étaient.,eux-m~mes
t~fi!P~e. afi~ de -rapporter t?ute gl?l~e a la assl;; en .r~ce, sur des.sléges que 1 evang;e!l;;te_-
divInité. Jesus avait une raison speclale de appelle ICI xœ6é8pœç, bien que ce no]D deslgne
se conformer à cette côutume. C'est comme ~b;luellemen( dans le Nouveau 'TestamentMessie qu'il vrnait d'être conduit triom-" Irs chaires des Docteurs. JésuS renverse sans -
phalemt'nt à J.érusalem ; m~i~ le Messie avait pitié Is ta~]es des c~angeurs avec l'or et
un rôle foncièrement religIeux, et, à ce T'argent quI s'y trouvait, et I('s tréteaux des
titre, le têmple était sa résidenêe habitut'Ile : marchands de colombes. Quelle scène singu-
c'est donc au t.empIe que devait s'achever lière dJ1t s'ensuivre! Les grands maitl'es des
sa marche glorieuse. Nous passonR mainte- différentes écoles de peinture, entre au\res
f!ant au LUNDI SAJ.i\'T: -Et eiicîebat omnes Jouvenet (au musée de LY.on\ Panin\, Rl'm-
~endentes... Les Rabbins parlent souvent de brandt, Albert Durer, Bonlfazlo, etc" le sont
ce commerce dont l'origine rrmonte proba- complu à la représenter.

~
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13. ~t il leur dit; Il est écrit'; ,.' 13. Et dicit eis : Scriptu.m est:
Ma m~!son ser,a appe~e une malSO?' 'D.omus mea, domus ora~Io~ls .-yoca.
de prlere, malS vous en avez fart b]tur; vos autem feclstIS ùlam
une caverne de voleurs; spe~uncam latronum.

Isaï. 56, 7; J ef'. 7, il; LIIC. t9, 46.

14. Etdes aveugles et des boiteux 14. Et accesserunt ad eum cœci
s'approchèrent d~ lui dans le tem- et claudiin templo : et sanavit eos.
pIe et il les guérit.' ;

15. Mai.s les princes des I!rêtre~ 15. Videntesa~tem prin?i.pes sa-
et les ScrIbes, voyant les mIracl~s Gerdotum, et scrIbœ muabIha quœ

, '

-,"

43. - Dicit eis. Le divin Maître ajoute la contre le peuple juif. « Nous trouvons ce Cft-
parole à l'action pour condaml)er lds abus ractère judiciaire et terrible dang tout ce que
que nous veflons de décrire. Son saint zèle le Sauveur fait et dans tout ce qu'il dit à
lui arrache de fortes expression5, quïl cm- partir de cet jl)stant jusqu'à sa mort: dan5
prunte aux livres prophétiques pour leur la malédiction du ûguier,dans la prophétie
communIquer encore une plus grande éner- relat.ive à la ruiru) de Jérusalem, les « Vre »
gie. - S/:riptum est: da!!s 15aïe, LVI, 7 et lancés contre les Pharisiens et les Scribes,
da~s Jérémîe, VII, 11. Le Sauveur. réunit les' même dans les paraboles.,.Il est venu pour
deux textes de manière Ii n'en faire qu'un juger, son rôle de pasteur a pris 'fin; les deux
s:!ul. « Dpmus mea, disait Jéhova par la houlettes pastorales sont brIsées. Il brise la
uouche d'lsaIc, dom us orationis vocab\tur houlette Amabilité à la porte du Temple,
\:unctis populi~ ». I} dem~n~ait au c?n.traire 9ua~d il expulse les. ac~eteurset les vende~rs;
à son peuple IlIûdele par l'lntermédJal,.e de il brIse la houlette AllIance au moment ou.Je

.Jérémie: « Numqnidspelunca latronum facta Sanhédrin compte à Judas h,s trente deniers
rst domus ista 'in qua invocatuXll est oomen de sa trahison, Cf. Zach. XI, 7-44. ». ,
meum? » Au moyen d'une légère modifie~- 14.. - A l'épi50de qui précède, S.M(ltthieu
lion, JéS),ls produIt un contraste frappant, et rattache, TT .14.-17, divers faits secondaires
~!!olltreà l'assistancestupéfai(e qu'elle a el)e- qui eurent lic.u d.ans le Temple ausgitôt après
même (vos, avee emphase), par sa çondUlte la scène princIpale. -'- Et accesserunt... .
indigne, transformé en un repaire debrjg~nds « Primum rex novus palaLium sllum repur-
Je lieu le plus saint qui fllt a\.1 monde, la gavit, deinde in eo consedit et dona regali
maison du vrai Dieu. Là en effet où la prière munificieiltia populo suo distribuit, remagens
seule devai~ se faire. enLendre, n'ét.ait-on digna~ 1oc.o: si.~ul et~am turbre prre,con!um
pa5 assourdI tout Je Jour par les crIs des cœlestlbus s!gms sanClens, et pafam faclens
marchands, les querelles des agioteurs, les vere in se competere jus hoiloremque Messire,
be~lglements des t~oup~~u~? Le .spectacl~ quem prophet.œ hujusmodi notis insignil~nt,.
qu on y contemplait n etalt-II pOint celm Is. xxxv, 5-6 ». LuC de Bruges. - Cœct el
qu'on' peut voir dans une caverne où des claudi, l'entourage accoutumé de Jésus, tou-
voleurs se displitent 4 l'occasion des biens jours traité par le divin Maître avec une si
qu'Ils y .ont amol\celés! Noble condu~te, vrai. grande bonté! -"' Et sanavit eos. Il change
m~nt digne du Messie! Auso;i, bien qu'ils ainsi Je Temple en un asile dcmiséricorde et
soIent peut-être céntcontre un,les marchands de salùt, tandis que se5 compatriote!! en fai-
n'osent résister à Jésus. Est-ce à dire, comme saientune caverne de bandits.
le pen5ait Origène, que Notre-Séigncur ait 45. - Principes sacerdotum, c'est-à-dire
réduit ses adversaires à l'impuissance en les chefs de.; vingt-qllatre familles sacerdo-

'recouran~ à son. pouvoir de Tt~au~a.turg:e? tal('~, ou du moins quelques-~ns d'entre eux. .
Une pareille conjecture est tout-a-falt Inutile; PIUSleUl:S Docteurs d~ la LoI les accompa-
()ar ce n'est p~s la seu~e fois qu'on a vu un .gnent. Ils sont évidemm'nt blessés de la
hom.me ~erglque tenir tête à des.. fouJes conduitlJ que Jésus s'était permise dans le
h?stll~s et le.s manier à son g~é. Et d,ans T,emple, dont ils étaient consLitu~s les gar-
Jesus Il y avait plus que de la vlguetlr mo- dlens, Cf. T. 23, car elle contenart pour eux
raIe. ~ Igneum quid9am 'atque. sidereum, d!t un~rude .le9?n. - Mirabili,li, 'tœ 6Œ1Jfl.œaIŒ:

~agmfiq~le.m.ent.S. Je~ôme, radlaba~ ex o?ull& cette, expresslo~ grecque, !requemment em-
1JUS, et dlvlmtat~s ~~Jestas lucebat!n facl~ ». ployee par les au~eurs classIques, ne se trouve
- ~. Scllegg faIt ICI une observatIon pleine qu'en cet endroit du Nouveau Testament.
deJuste~se,: c'e~t que les dernil'rs jours pas- Elle désigne, d'après le ,contexte, tout à la
sés p~r Jesus-C~rlst dan,./a capitale juive sont fois la pul'ification du Temple et les guéri-
des Jours de Jugement et de sainte colère sons miraculeuses mentionnées au verset'", .



:.;":?!~;::;:"",.,,, ' 'f'--

CHAPITRE XAt '0'7

fecit,.et pueros clamantes ~1~ temp~o, qu'il faisait et .les. enfants criant
et dlcentes~: Hosanna 6110 DavId, dans le temple et dIsant: Hos.anna
indignati sunt. , au FUs de DaVid, s'indignèrent.

.16. Et dixerunt ei : Audis qufd 16. Et ils lui dirent: Entendez-
isti dicunt? Jesus autem dixit eis: vous ce que disent ceux-ci? Jésus
Utique. Nunquam legistis : Quia e~ leur dit : Oui~ N'avez-vous jamais
ore infantium et lactentium perfe- lu: Vous avez mis une louange
cisii laudem ? parfaite dans la bouche des enfants

Psal. 8, 3. et de ceux qufsont allaités?
17. Et relictis illis, abiit foras 17. Et les ayant quitté, il s'en

extra civitatem in Bethaniam, ibi- alla hors de la ville, à Béthanie etque mansit. ' s'yarrêta.

18. Mane autem revertens in civi- 18. Or le lende~ain, en retour-
tatem, esuriit. nant à la ville; il eut faim.

, "-

précédent. --- Et pueras clamantes... Trait Cf. 1 Cor. xv, 47; Eph. l, 42; Hebr. JI, 6, etc.
Ilélicipux qui n'a été conservé qlle par le - Voilà donc les enfants qui bénissent Notre-
premicl' évangéliste. Les. petits enfants - Seigneu\, ta!}dis qu.e .les prê~res e~ les d.9c-
on les trouve partout où Il y a une foule, - teurs lui lancent l'rnJure.. Neanmolns, après
se sont réunis eux aussi autour de Jésus. Ils cette réponse habite, les ennemis du Sauveur
étaie!1t au premier rang quand il guérit les sont confondus, et ils n'ont aucJ]ne réplique
aveugles et ,les boiteux; enthousiasmés, ils à lui faire. - La particllie quia qui introduit le
se mettent à répéter de toutes leurs forces les texte du p,aume est récitative. Cf. v, 24, etc.
vivats qu'ils avaient entendus la veille. Cet ~7. - Relictis illis. Jésus tourna le dos à
écho de l'Hosanna triomphal dllt être bien ces incrédules et, quittant la ville, il gravit la
doux au cœur de Jésus! - Mais quel contraste IiJontagne des Oliviers, pour aller passer la
odieuxl- Indignati sunt: Ces voix fralches et nuit dans sa retraite favorite, in Bethaniam,
pures qui lo~ent leur pl\IS grand e~!lemi sont"" à q~inze st~des, Cf. Joan. Xl, ~ 8, c'~st.à-dire
pour les pretres 9uelque chose d Insuppor- envIron troIS quarts d'heures de Jerusalelp.
table. Afin de les etoutfer, ils vont se donner Nous décrirons ailleurs ce village hospitalier.
des airs hypocrites de zèle po!lr.la gloire de, Voir le commentaire sur S. Luc, x, 3.
Pipu et pour les droits du Messie.~ 6. --.; S:adrèssanl à' Jésus, ils l~! deman- 2. - Le figuier maud~tl xx': IS.2i. - Parall.
dent : Aud,s... fC'est de leur part ult reproche Marc. XI, 12 I~, 20 i4.
manifeste. Ne vois.tu pas que leuls exclama- 48. - Mane autem. D'après le récit de

.. tions signifient que tu es le Christ? Comm(:Jnt S. Marc (Voyez l'explication du t. ~2), il faut
donc peux-tu les supporter? Impose-leur si- diviser en deux actes le récit de cetévéne-
lence. - Jésus ne se méprend pas sur leurs ment. Le premier acte eut lieu le lundi matin,
intentidns; mais, sans en tenir aucun compte, avant l'expillsion des vendeurs: il correspond
il accroit encore le supplice de ces envieux aux tt. 48-49. Le second acte, tt. 20~2!,
par le sang-froid et la sages~e de sa réponse. ne se passa que le mardi de la semaine sainte,
- Utique. Oui sans doute, j'entends ce qu'ils au moment 0\1 Jésus venait à Jérusalem pour
disrnt; mais pourquoi )rs ferais-je taire? Et la troisième fois depuis l'épisode de Jéri-
il prouve rnsuite à l'aide d'une parole inspirée cho, xx, 29 et ss. - Esuriit. Les anciens
qu'ils ont parfaitement raison. - .1Vunquam commentateurs se demandent à la suite de
legistis: Cf. XJI, 5, etc. Jésus considère ces S. tJean Chrysoslôme : «. Quomodo mane
enfants comme un chœur de prophètps in- esuriit?» et ils supposent généralement que
c?n.scients, mais qui pa,rlent sou, l'impulsion ce fut une faim facticè o.U miracul~usjJ. (Com-
divine, et tel est'préClsenient le senS du beau parez Maldonat, Corneille de Laplerre, etc.)
pass~ge emprunté au:l:'sl YJII, t. 3..- Ex Mals à quoi bQn. ce sub~e~fuge? Notre-Sei-
ore ,nfantlum... C'est-à-dire que DIPU est gneur Jesus-Chrlst n'avait-il pa~ adopté notre
loué, glorifié par ce qu'il Y a de plus petit, d~ nature avec toutes ses infirmités? et ses
plus humble. Jésus s'applique à lui-même ce fatigues dps jours précédents ne suffisent.elles
texte que 1(J Psalmiste adressait tout d'abord pas pour expliquer cette faim matinale? En
à Jéhova; mais on admet .gé~éralement que tout cas, elle lui fournit/occasion de donner
le P:,;aume VJII est messlamque au moIns une grave leçon à ses apotres.
d'une manière indirect3. Il est très-souvent 49. '-- Vitiens /ici arborem. Le figuier,
cité dans les écriti\fu Nouveau Testament; CI Ficus carica» de Linné, a toujours été l'ua

'.,
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19. Et voyant un figuier près du 19. Et videns fici arborém unam
chemin, il s'en approcha et n'y sec~s viam, venit ad eam, et nihil
trouva rien que des feuilles et il lui invenit in ea ni si folia tantum, et
dit: Que jamais fruit ne naisse de ait illi : Nunquam ex te fructus

~

de8 arbres les plus communs de la PalestinEJ, l'arbre et qu'on peut recueillir encore au
où il est volontiers cultivé à cause de SEJS printemps. Ainsi donc, bien que ce ne fûL
fruit8 succulents j Cf. Deut. VIII, 8; Stanley, pa" alors la vraic saison des figues, Notre-
Sinai aud Palestine, p. ~87, 4c2~, 4c22. Il abon- Seigneur pouvait chercher et trouver soit deg
daiL allX rnvirons de Jérusalem et particu- fruits pl!intanniers, soit des fruits tardifs; il
lièrement auprès de BEJthphagé, la « maison le pouvait 'd'autant mieux que l'arbre auquel
des figues» par antonoma8e. Jésus, allant de il s'adressait était déjà couvert de feuillage,
Béthanie à la vÎlle saintEJ, remarqua un de ces et manife8tait ain8i une préçocité extraordi-
arbres entre tous les autre8, unam; c'est, naire. - Nunquam ex te (ruc/lls nascatur:
nouS' dit S. Marc, XII, ~ 3, qu'il était déjà Telle fut la Sentence prononcée par Jésus
éouvert de feuilles, circonstance extraordi- contre cet arbre stérile. Il e,;t puni non.seule-
Ilaire pour la saison, et qui attirait aussitôt ment parcequ'il est sans fruit, mais encore
J'attention des passants. - Secus viam, Pline et surtout parce qu'étant en avance sur les
rapporte dans son histoire naturelle, xv, ~7, figuiers voisins au point de vue du feuillag~,
quë l'on plantait volontiers le flguil'r sur le il annonce pour ainsi dire avec ostentation

- bord des routes, parce qu'on s'imaginait que qu'i) les dépasse en fertilité. 11 ~st important
s6n exubérance 'de ~ève était absorbée par la de nater ce fait pour l'!'xp1ication du sym-
pou~sière, ce qui arrêtait la croissance des bole. - Et are(acta est continua. La sentence
branches gourmand('s et contribuait à donner r!'çoit à l'instant sa réalisation; non que
aux fruits une qualité supérieure. - Veni' ad l'arbré ait été immédiatement desséché des
eam Fritz,èhe, singulier à ses heures, donne pieds à la tête; mais la sève cesse de monter
à cette phrase pourtant si claire le sens de et de descendre, peu à peu elle se coagule
c conscendit arborem», comme si I~ prépo- et ne communique plus la vie: les belles
position grecque i1t! exprimait toujours un feuilles vertes s'étiolent eL retombent le long
mouvement ascensionn~1 proprement dit 1 des branches; puis le soleil, dardant ses
Jésus s'approche donc- de c!'t arbre dans l'es- rayons sur ellès, les grille complétement.
poir d'y trouver quelques figues pour calmer Toutefois il fallut Ime bonne partie de la
sa' faim, mais nihil tnvenit in ea, du moins journée pour que ces divers phénomènes. .
rien en fait de fruit j car sonft'uillage était fussent produits: on ne s'en aperçut pas sur-
luxuriant. Quelques détails sont ici néces- le-champ, - S. Hilaire remarquait déjà qué,
saires pour que nous puissions bien com- parmi les nombreux miracles du Sauveur, il
prendre en quoi consistàit, sil'olJpeut parler n'rn est qu'un seul qui ait UDf! apparrnce de
ainsi, le tort du figuier et le motirpour lequel dureté et qu'il a lieu sur un végét31, non sur
il fu~ malldit par .Jésu" co~me s'il eût été une. cr~a.lure . r~i~on~able ; « ln eo quid!'m'
un agent moraJ.l?egageons .d abord comp'lé- bomtatl~ dommlcre a:gumentum reperlemu~.
tclllent de ce fait la pr~sclence du ChrIst. Nam ubl offerre volu1t procuratIe a se salutlsQuand - il s'approche de l'arbre, il sait fort exemplum, virtutis sure potestatem in huma-

bien qu'il n'y tl'ouvera que des feuilles; ma~s- !li~ corpqribus exerl?uit, spem. futuror'!m ~t
il agit ici en tant qu'homme, et son Omnl- ammre salutem curls prresellLlu~ ë;egrltudl-
8cit'nce n'est pas le moins du mondé en caus!'. num commendans. Nunc vero, ubl ln contu-
On sait que le figuier émet !3es fruits asst'z maces formam ~everitatis constituébat, futuri
longLemps avant de produire des feuilles. speciem damno arboris indicavit, ut infideli~
c Ei demum seri us folium nascitur quam tatis periculum, ~ine detrimento t'orum in
pomu~ », Pline ,.Hist. nat. .XV!, 4c99; ~f. qu?rum rede.~ption~!ll v1Jnerat, doc~retur. » ~

Arnoldl, Palre,tma, p. 64c. Mais Ils ne sont MaIs pourquoI ce mlracle'l PourquoI frapper
généralement mûrs qu'au mois d'août. Toute. ainsi- un arbre dépourvu de raison et ge
fois, il est aussi des ~gues.printannières ,la responsabili~é 'l ~e propos~it-il simp!ement,
c ficus prrecox» de Pline, Hlst. nat. xv, ~9; comme on 1 a dIt, de fortifier la foI de ses
la i1"'~:, Biccoura des Hébreux, l'albacora disciples en vue de 'la Passion'l Voulait-il,
des ~spagl!°ls) qui mûrîsse!l~ en juin, par- com!lle on. l'a dit encore) éloigner.p,ar une
fois en mal et 'même en avrIl, au temps de manifestation de sa puIssance divIne le
la Pâque, dans I~s. ravins chauds et abrités 'sca~~al~ qu'a.u~ait .pu lel!r ~ausèr c!'tte faim
du mont des Oliviers j Cf. Thomson, the antlelpee, quI 1 avait oblige de chEJrcher sa
Land and the Book, p. 34c9. Enfin, II existe nourriture à la façon des autres hommes?
'encore une troisième sorte de figue apl,elée 'Ce seraient là, il faut l'avouer, des moLifs
tardive, qui passe fréquemment l'iiver sur bien étranges et qui eussent exigé du San:-

, ~~~~;:;~;:."'t:':;; "r:_-'.",;~&'~4':.ij;:ii-,,;:i,~,,;
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CHAPITRE XXI 1(,9.

nascatur in 'sempiternum. Et are- toi à l'avenir. Et aussit~t le figuier
facta est 'continuo ficulnea. fut desséché.

Ma.'c. U, t3,
20. E~ videntes discipuli, m~rati , 20. E: les disc~ple,a, ,'oyant cela,

sunt, dlcentes : Quomodo ,contrnuo s étonnerent, dls~nt : Comment
"aruit? s'est-il desséché aussitôt?

MiI"c., H. 20.

21. RespondeIis autem J esus, ait 21. Mais Jésus leur répondit: SI
eis : Amen dtco vobis, SI habueritis vous aviez la foi, et n'hésitiez pas,
fid~~. et non hresitaveritis, non non-seulement vous fertez ce que

i

veur des miracles à chaque pas ,durant cette MARDI DE LA SEMAINE SAINTE.

dernière semaine. Tout dev.ienl clair si- nous ~O. - Comme nous l'avons dit plus haut,
disons avec Bossuet, Méditations, dcr;n. se- t, 18, S. Matthieu a sacrifié ici l'ordre chro-
mai~e, ~oe jou~, à la suite d'Origène el de nologique à}'?rdre logiq!le. Il aim,e à pré-
S. Jerome: « C est une parabole de choses, senter les evenements d un seul jet, sans
semblable à celle de paroles que l'on, trouvé s'inquiéter dl's intervalles de temps qui ont
en S. Luc, ch. XIII, 6, D et cette par;tbole pu en sép'arer les différentes parties, sans tenir
concer!1a.it, d'aprè~ les m,êmes Pères, la syna. compt~ de la, per,spective historique qui est au
gogue JuIve qUI, bIen qu elle fât alors comme contraire chere a S. Marc. C'est donc seule-
un arbre verdoyant, était cependant complé- ment le mardi matin, vingt-quatre heures
tement stérile et dépourvue de fruits de sa~ut. après la malédiction prononcée par le Sau-
« QuuQl vidissel arborem unam, quam in- veur, que les Apôtres revirent le figuier sur
telligimus synagogam et conciliabulum Ju- lequel elle était tombée. Le lundi soir, én
dreorum... nihilque invenit in l'a, nisi folia retournant à Béthanie, ils avaient peut-être
tantum, pro!I)issionum strepitum, traditiones pris un autre chemin, ou bien l'obscurité ll's
pharis3icas et jactationem Legis, ornaml'nta avait empêchés de remarquer ('effet mervei)-
verborum absque ullis fructibus veritatis. D leux de la parole de Jésus. Maintenantqll'ils
S. Jérôme. Comm. in h. 1; Cf.S. Hjlaire, ib. ont devant eux cet arbre comi:!létemcnt des-
Combien le (1e~lple juif, comblé des faveurs séché, à tout jamais stérile, ils éprouvent un
divin('s, n'était-jl pas en .avance sur 1es vif étonnement, mirati sune. Et pourtant, ils

. autres nations! Quelles douces espérances ne avaient été témoins de miracles san,; nombre
d~vait-on po.int concevoir à.la .vue. ~e ses et beaucoup plus. surpr.enants; mais c'est le
lOIS, de son cult~, de..se~ écrIts InspIres ~~t propre des mamfestatlol1s surnaturelles dl!
pourtant les fruIts faisaient défaut: le divin plonger ceux qui îes contemplent dans uné
agronome prend donc la hach~ pour le frapper. ' admiration toujours éroissante et toujours

Tel est le sens de la lI}alédictlon du figuier: nouvelle, parce qu'elles révèlent constam-
c:est une acti?n typiqlfè, u,n symb~le prophé- ment un nouveau ,côté de I~pui,ssanqe divine~
tIque du châtiment reserve aux Juifs dans un - Quomodo conhnuo aru,tl Jesus n'a parle
prochain avenir, Plusieurs des discours sub- gue d'une stérilité perpétuelle, et voici que
séquents de Jésus, XXI, ~6-ii; XXII, 1.1i; le figuier a perdu même la vie, et si rapide-
XXIII, XXIV, XXV, seront le commentaire ment 1 Cette circonstance inattendue contri-
enflammé de cet acte qu'il accomplit avec la hua sans doute Il accroître l'étonnement des
sainte colère d'un juge souverain. - Cepen- Apôtres. Comprirent-ils le symbole caché
dant un jour viendra, jou!' de repentir et de sous ceLte mort? II est possible qu'ils n'en ,;'. conversion, où l'arbre desE,éché reverdira par aient saisi que plus tard toute la significa-

un nouvel eft'et de la puissance divine, Cf. tion. Jésus du moins pollva.it redire ces pa-.
Rom. XI, ~5 et s.; alors, le peuple juif croira l:oles inspirées autrefois au prophète Ezécbiel :
en Notre-Seigneur Jésus-Cbrist, portera par « Et scient omnia ligna regionis quia ego
lui des fruits nombreux qui lui mériteront le Dominus.humiliavi lignum sunlime et exaltavi
salut. Il ne faut donc pas urger les mots in Iignum bumile : et siccavi lignum viride, et
sempiternum de la sentence. - Luc de Bru- frondere feci lignum aridum. Ego Dominus
ges fait ici une excellente réflexion' mora)e: locutus SUffi et feci D, Ezech. XVII, ~i. Les
« Servit hoc ~xernplum etiam nobis, ne, si Juifs seront abandonnés et les palens parti-
simus instar ficus hujusmodi, habentes spe- ciperont au salut messianique.
ciem quidem pietatis, virtutem autem ejus 21.. - Re.\pondens Jesus. Notre-Seigneur
abnegantes (II Tim. III, 5), reprobemllr cum ne la.isse passer aucune occasion d'instruire
JudreislJ, Comm. in h. 1. ses disciples. Partant de la réfl:,xion qu'ils- viennent d'exprimer, il en profite pour aviver
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j'ai fai~!lu ?guier,mais encore si sol,u~ de .ficu.lnea; facietis, sed .et si
vous dISIez a cette montagne: Ote- monu hmc dIxerIus, ToIle, et Jaeta
toi et jette-toi dans la mer, cela se te in mare, flet.
ferait. ' Sup. t7, t9.

22. Etiout cè que VOtlS demandè- 22. Et omnia qurecumque peti~-
rezavec foi dans la prière, vous ritis in oratione credentes, aCCI-
l'obtiendrez. pietis.

Sup. 7,7; MarI). il. 24; 1 Joan. 3, fi

23.-Etlorsqu'il fut venu dans le 23. Et cum venisset in templum,
temple, pe:ndant qu'ilensèig~ait! les a~cesserlmt ad eum d°c.entem pri~-
priQces des pr~tres et les anCIens clpes sacerdotum et semores POpulI,

, '"

,

leur foi. Ce p~odige vous étonne; mais ne triomphe, Luc. XIX, 39, et le lund~ saint!
vous ai-je pas déjà fait connaître que vou.s M~tth. xxI,.1?, 16, ils se ~ont perr:nls de luI
pourrf'z en opérer vous-mêmes de plus conSI- faire une timide observation, quoique leur
dérables, si vous avez une foi vive'! Nous ~alou~ie et leur haine fussent plus vives que
avons en effet rencontré et commenté pré- JamaIs, Cf. Marc. Xl, 18; Luc. XIX, ~7-48.
cé,il'mment, Cf. XVII, 19, l'assurance gran- Mais depuis, ils se sont enharais et nous
djose que Jésus d.onne en c~ momenL ~ux allon~ le~ voir dans la j,ournée si remplie d~
Dmlze : ~lle ne sub~t que de legères modlfi-;- Mardi sam t, a~ta9uer Jesus)~s uns ~prè~ les
calions tirées des circonstances. - Non hœs~- a\ILres: Sanhedrlstes, Pharisiens, Herodlens,
taveritis. Le texte grec emploie le verbe Sadducéens, tous viendront par groupes. luI
o\œxp!v(al qui. signifie: débattre; le pü;ur et..le tendre des. piéges habiles, essayant' de rumer
~onLre, " dlsceptare », ce quI exprIme bIen son autQrlté aux yeux du peuple, ou de
une hégitatio!\ de l'esprit. - De ficulr.ea fa- trouver dans ses réponses quelque prétexte

" cietis, en grec ..0 ..1jç avx1j~,ce qui est arrivé pour l'arrêter et le faire mourir. Mais ce sont
au figuier. Vous pJurrez COlllme moi maudire eux qui seront tour à tour battus, confondus.
un.arb~e et le faire. pér!r à l'instant. - .M:°nti Il est vrai qu'al°.rsleur r~ge ne cü;nnaitraplus
hu~l:. Jesus montralL SOit le mont des Oliviers, de bornes: augSI à partir de ce jour les évé-
soit la colline de Sion, soit la montagne du nements vo!\t-ils se précipiter d'une facon
Mauvais Conseil, selon l'endroit où ir était toute tragique. - La sc~ne'entière se passe
alors. - ln mare, la mer Méditerranée, située sous les galeries du temple.,
cependant à une assez grande distance de. -
Jérusalem. 10 Première attaque.,Les délég~és du Sanhédrin. XXI,

22. - Omnia quœcumque. Jésus, dilatant' 23-xXII, 1'1.
sa promesse, passe du particulier au géné. C'est naLurellem~nt le Sanhédrin, en qua-
raI. Ce n'est pas seulement une espèce lité d'autorité supérieure des Juifs au point
de miracles, mais tous les prodiges sans de vue religieux. qui commence j'attaque.
exception que ses dfsciples pourront accom-'" Sès délégués interrogent)e Sauveur sur le
plir ~u m.°yen de la foi: - ln oratione~ p~uvoi.r,au .nom. duqu,el il agit. 1\l?rès une
ré~exron ImporLa~te, quI a pour but de reponse hablle qullesdeconCer!B e~Li~rement,
montrer que )e thaumaturge, outre sa fOI, a XXI, 23-27, Jésus, prenant 1 offensive, leur
enCOre besoin d'un secours spécial du ciel annonce, sous le voile bien transparent de
pour réussir. Sa puissance peF~nnelle n'est troÎs paraboles, XXI, 28-32 ;33:"6; XXII, 1-1 i,
ri~n; tout .ce qu'!1 produit, illè~ produ.it p~r !e. sort ter'rible qui attend toute la nation,
DIeu dont Il est l'm'trument et auquel Il dOit JuIve.
en conséquence s'unir pa~ une f~rvente prière. - . .
Ce verset rappelle aussI l~s result.ats tout.. a. l!'scq~s'on toul)ha~lt les pouvo~rs de Notr,.
puissants el Înfaillibles de 1a prière' Cf. Seigneur Jésus-ChrIst. XXi, 23-27. - Parall.
VII, 8, 9; XVIII, ~9. ' Marc. XI, 27-33; Luc. xx, 1-8.

23. - ln templum. C'est là, comme dans
3. - Jésus en lutte ouverte avec ses son palais messianique, qlle Jésus passa une

ennel)lis, XXI, 23-xXIII, 39. grande p3rtie du lundi et du mardj de la
La foule avait manifesté trop d'amour el)'" s'maine sainte. Un mot de l'évangéliste,

vers Jé,,-u3 pour que ses adversaires, non docentem,. nous apprend quelre était sa prin-
m()ins désirenx de plaire au peuple qu'ils ci pare occupation: il consacrait les dernières
l'étaient, d'assouvir leur vengeance, osassent heures de sa vie à instruire ces pauvres
attaquer celui dont ils avaient juré la mort. brebis é~arées d'Israël qui lui étaient Ii
C'est à peine si, le dimanche, pendant le chères, I)t que des pasteurs pervers condui-
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dicentes :In qua potestate hœc fa- du peuple s'approchèrent de lui,
cis"/ et quis tibi dedit hanc potes- disant: Par quelle puissance faites-
tatem f vous ces choses et qui vous a donné'

Marc, ",28; Luc, 20, 2 ce pouvoir f
24. Respondens Jesus, dixit eis : 24. Jésus leur répondit: Je vous

In~errogabo vos. et ~go ~~um ~ei:mo- f~rai moi aussi; une. interrogati.on;
nem : quem SI mxerItls mlhl, et SI vous y répondez, Je vous diraI de
ego vobis dicamin qua. potestate mon côté par qJ.lelle puissance je fais
hœc facio. . ces choses.. 25. BaptismusJoannis unde eratf 25. Le baptême de Jean d'où

:,,;; -
Baient à la ruine. Lui, il essaie au contraire gnent donc tout en~emble l'entréetriomphal~,
de les ramener à Diew et de I('s convaincre la purification du Templ~, l'ensergnement
~e ~acélest~ missi?n.. Les pa~vrs d~1 temple pnblic, les hommages de la fouie acceptés
etalent alors remplis :de pèf~rms qt!1 s'attrou- sans entrav~s, etc.
paient volontiers auprès du prophète popu- 24. - Les membres du grand Conscil e~-
laire dl' Nazar('th, demeurant fà de longues péraient causer de la sorte à Jésus un mb:l ~.-
heures sous le charme de sa sublime parole. r\lS dont il lui serait imrossible de SI tir '.
Cf. Luc, XIX, 48.. - Principes sacerdotum et Ou bien il répondra qu il est le Ml!,"',; l't
seniores. A ces deux categories, S, Marc, alors on l'accusera de blasphème, Cf. XXVI, 65;
XI, 27, et S. Luc, XX, 1, en ajoutent une ou bien il ne pourra pas légitimer les droits
troisième, celle des Scribrs ou Docteurs d,e qu'il s'arroge et il sera liumilié devant le
la Loi: nOIJS avons ainsi les trois classes qui pel1ple; ou bien, mais on ne songeait guère à
c.omposaientle grand Conseil; voirrexplica- ceCle hypothès~, ce seront. les interrogateurs
tlon duchap. Il, t. i. Il est probable toute- eux-mêmes quI seront prIS dans leur propre
fois que le Sanhédrin ne ,;,int pas' tout entier filet: c'est pourtant ce qui.arriJa. - lnterro-
auprès de)ésus, mais qu'II se contenta d'en- gabo vos. Jésus ne répond pas directement à la
voyer une députation choisie parmi ses question qui Jui est posée. La vrai'e réponse
membres les plus influents. - ln qua pote- ressortira toutefois d une manière très-claire
state... Cette question était légitimo en appa- do sa façon de procéder; mais ce seront sos
rence, pui8que le Sanhédrin était tenu dê adversaires enx-mêmes qui devront la don-
veiller à là pureté de la doctrine théocra- n!)r. CI Hoc est quod vulgo dicitur : Malo ar-
tique; wais, après 1,,8 preuves si évidf'ntes bori~ nodo, malils clavusvel cuneus infligen-
que Notre-Seigneur avait fournies de sa mis- dus est. l'otrrat Dominus aperta responsione
sion divine, racte des Sanhédristes était au tentatorumcalumniam confut3re; sod pru-
fond une indignité masquée sous le;; dehors denter interrogat, ut suo rpsi vel silentio vel
de ,la légalité. ~e quel fr?nt pré~endaient-ils . sententia condemnentur D, S. ~érôme. IIleqr
vérifier ies pleIns pOUVOirs, le titre doctoral pose donc un3 contre-quesllon,. en pro-
de Celui qui était en communica\ion manj- mettant de satisfaire leur désir dès qu'ils au-
feste arec Dieu, qui menait la vie la plus ront satisfait 10 sien. - Unum sermonem :
sainte, qui somaitles miraclrs sous ses pas? hébraïsme, ,nN .,J", une chose, un petit moi
CI Maitre, avait dit avec raison Nicodème deux seulement.
"ans auparavant, nous savons qué ciest Dieu 25.- Ba,ptismus Joan,nis; en gri'c, d'après
qui vous a constitué Docteur, carper8onne la leçon la plus autorispe, oro ~r1.1tTtalJ.œ oro
no peut faire les miracles que vous opérez à 'Iw~'/'/ov, avec ure répétition emphatique de
moins d'avoir Dieu avec lui Di'Joan.. 111,2. l'article: CI lavacrum cuju~ Joannes auctor
Qu'eût été, en face de pareil.\es garantie~, un fuit D, Fritzsche. -Jésus ne mentionne que
br~vet. de R.a~bin d~Jiv:é en dûoforme p,~r le côté Je.p.lus caractéristique! le poin~ ~en.
Gamahe...? VIeille question. dq reste, deJà tral du mml~tère de Jean.Baptlste ; mais Il a
posée au Sauveur par ies prêtres au début de E)n vu:) l'activité tout ent;ère du Précurseur.
sa Vie publique, quoique d'une manière moins - E ,;œlo, c'est-à-dire « ex Deo D, comlI1e le
prossante; Cf. Joan. Il,18. - Et quis dedit fait remarquer Wettstein ~ CI Cœlum apud
tibi. Seconde delTlande, parallèlf?1; à la première Talilludicos frequenter significat Deum, et, 9u'efJe développe,en la I;endant plu~précis~,: soIent oppon~r~ hominibus D, U:°r. in h, 1. -

1 ti~ v,eulen't c?nnl;llt~e non.seufem~n~ la s.ource An ex homm\b'l.'s. Jean.-Baptl~lr, ~ans ce
generale d'ou luI vient sOn auLorlle, mais en'" second cas, aurait été s1mplt'ment 1 homme
c,ore fa personne qui la lui a conférée d'l!nparti, un fanatique, (JU plutôt un impos.
Hallc potestatem : le pouvoir d'agir comme il teursans mi,sion. Le dilemne du Christ eSi
le faisait drpuis trois jours. Ces mots dési- parfait: la mis3io,n du Précurseur ne pouvaii

"
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était-il? du ciel ou des hommes? e cœlo, an ex ho~inibus '! At il.1i Cû'
Mais eux pensaient en eux-mêmes, gitabantinter se, dicentes :
disant: -

26. Si nous répondons: Du ciel, il 26. Si dixerimus, E cœlo, dicet
nous dira: Pourquoi donc n'y avez- nobis: Quare ergo non credidistis
vous pas cru? Et si nous r~pondons : ilfi'l Si a~tem dixerimus~ Ex homi.. ,
Des nommes, nous cralgnons le mpus, tl.memus turbam : omnes
peuple; cal' tous regardaient Jean enim habebant Joannem sicut pro-
comme un prophète. phetam.

Sup. 14,5.
27. Et ils répondirent à Jésus : ~7. Et respondentes Jesu, dixe-

Nous ne savon~. Et il. leur dit: Je runt: Nescimus. Ait il.1is et ipse :
ne vous dirai pas non plus par quelle Nec ego dico vobisÎn qua potestate
puiBsance je fais ces choses. hœc facio.

, 28. Mais que vous en semble? Un 2~. Quid autem vobis videtur?
homme avait deux fils, et s'adres- Homp quidam habebat duos filiQs,

~

venir que de Dieu ou des hommecs, du cie! ou ment ie\lr incrédulité. TeJle était la valeul'
de la terre. Quoi qu'ils répdndent, les délé- m<>rale des hommes qui exerçaient alors chez
gués du Sanhédrin recevront un coup de les Juifs une autorité suprême en fait de
l' CI arguinentum utrinque feriens ». Du religion. - Omnes enim Indication du
reste leur embarras nous découvre mi('ux que motif qui leur -fait craindre d'exaspérer l'opi-
toute aut~e cho~e ~'habileté .de la q.uestioridu nion publique, s'ils ni.ent l'ori~ine d~vine d.u
Sauveur: on diraIt que l'eva'1géllste prend rôle de S. Jean. Herode, luI aUSSI, avaIt
plaisir à décrire leur confusion, qu'il avait hésité pendant quelque trmps à faire mourir
d'ailleurs contemplée de ses propres yeux. le Baptiste, parce qu'il redoutait de soulever- Cogitabant inter se. Il ne s'agit plus une révolte parmi le peuple, Cf. XVI, 5. -
pour eux d'attaquer leur adversaire, ils ont à Habebant: ce verbe, de même que le grec
s.e défendre. s~r leur prol?re terrain, et ils Ixstv, a ici le ~ens de CI !eputare, re~timar~ );
tiennent conseIl pour le faire avec prudeuce. CI. Bretschnelder, Lexlc. grœc. latin. ln Ilbr.

26. - Sommaire intéressant de la délibé- N. T. s. V. IXIII, 60.
ration, On y voit des hypocrItes qui se 27. - Respondentes. Placés dans une
demandent non pas de quel côté se trouve la alternative embarras;;ante, ils 1Jssaient d'en'
vérité, mais ce qu'ils doivent dire pour ne sortir pilr une réponse évasive. Mais lel'r
pas se compromettre. S'ils répondent que Nescimus mensonger était une complète dé-
Jean-Baptiste était un envoyé de Dieu, Jésus, faite, surtout si l'on se rappelle que la foule
lancera aussitôt contre eux, ils le prévoient était là, assistant à toute cette discussion, et
bien, ce reproche terrible: Quare noncredi- qu'eJle entendit î'aveu que ses maitres fai-
dis,tis ei,? Je~n. n'a.t il pas ~ mai~te r~pr~se a~r- saient de leur i.gnorance. Jésus ac~ève de. les
me categorlquement que Je SUIS le Lhrlst?N a- accabler en disant: Nl!c ello dtco vobts...
t-ir pas attesté qu'il était uniqurment venu Mais, s'écrie S. Jean Chrysostome, le Seigneur
p~ur m.e rendre témoignage? Cf, J?an. 1; 33. ~e dev.ait-il donc. pas les i,:,struire, puisqu'ils
S'II était prophète et envoyé de DIeu, pour- IgnoraIent? Il ajoute au;;sltôt: C'est à bon

- quoi donc ne croyez,vous pas en moi 1 Voilà droit qu'il refu"a de. leur répondre, parce
le' raisonnement qu'ils redoutaient dans cette qu'ils agissaient avec malice. Hom. LXVII in
première hypolh?se. - Après les mots.ex Matth. CI Christus ostendit illos slJire sèd res-
hominibus, Fritzsche et d'autres exégètes pondere noJle j et se I\osse sed non dicere,
insèrent la phra,e suivante, qu'ils croient quia quod sciunt. tacentll, S, Jérôme.,QueJle
sous-entendue: CI Ne id quidem çonduxerit »j dignité et quelle majesté royales brillent ici
m~is c'~st tout à fait inutile. La pen~ée est en Jésus 1 .
ires-claire sous sa forme actuefie. - Ttmemus
turbam; d'3près S. Luc, CI plebs universa lapi. ho. Pa~al>ole des deuœ Ifls, XXI, 28-32.
dabit nos ». Comme ils mânifestent bien par 28. - Quid vobis tidetur? Par cette vague
ce langag3 la bassesse de leur caractère! Au formule de transition, Jésus commence une
fond ils ne croient pas à la mission du PI'é- série de belles et frappantes paraboles, par
curseur, et pourtant ils font semblJlnt d'y lesquelles il 1 ('ur .fera contempler comme dans
croire ~ar politique, de crainte d'indisposer un miroir!a honte de leur conduite, la gra-
le peupl~ contre eux s'ils avouaient haute':: vité de leurs fautes; et la grandeur du châti-

.
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Le premier. Jésus leur dit: En vé- Dicit illis Jesus: Amen dico vobis
rité, je vou:" dis que les p,u~licains quia publ.icani et mere~rices prrece-
et .le:;; court~sanes vo~s precederont dent vos ~n regnum Pê~. '

da~~sle royaume de D~el~.
32. Car Jean est venu à vous dans 32. Venit enim ad 'Vos Joannes in

la voie de la justice et vous n'avez via justitire, et non credidjstis ei;
. pas cru en lui; mais les publicains publicani autem et meretrices cre;.

et les courtisanes ont crU eJl lui. diderunt ei : vos autem vidente~,
Et VQllS" voyant cela, vous n'avez nec pœnitentiam habuistis postea,
pas eu ensuite ~e repentir ,de sor:te ut c~'ederetis ei.
que vous croyiez en lui.

33. Ecoutez une autre parabole. 32. Aliam parabolam audite :
Il y avait un père de famille qui Homoerat pater familias, qui plan-

; !

des figures, rxprimp, clairement sa pensé~. .,- étaient déjà bien coupables de n'avoir pas rp-
Publicani et meretrjces. Les publicains et connu immédiatement l'autorité de S. Jean.
lesfemme~ de mauvaise vie sont nomm~s Baptiste et.de n'avoir pas.ac~epté les !lloyëns
comme les représentants des plus graQds pe- de salut qu'llleurprésenlalt: Ils le sont davan.
cheurs; ces deux classes étaient traitées ch~z tage encore parce qu'ils n'ont point profilé des
les Juifs avec le plus profond mépris, lapre~ beaux exemples qu'ils recevaient ainsi des
mière parce q~'on voyait e~ elle le type de pécheurs les plus endurcis. Le repentir des
l'injustice et du servilis~.e antip~trioti9ue, publicains. et dtJ~ court,isanes était un miracle
la seconqe à cause de 1 Immoralité quelle moral quI équivalait pour S. Jean à des
~ersonni!i~t. c-" Prœcedent vos, c'est-à-dire lettres de créance venues directement du
Ils entreront avant vou, dao:. le royaume des, cjel. Les prêtres et .les Docheurs auraient dll
cieux. Cela ne veut pas dire ,cependant que le comprendre et se rendre, quoique tardive
I~s P.ha,risiens et leurs semblable~ y entrerQnli ment,.~ -l'c;%vidence de cette preuve. Leur
ailssl;~ Quel rapprochement honteux pour culpabilIté se t(ouve notablement aggravée
les prêtres et les docteurs suverbes auxquels par ce second refus dénué de toute excuse.
Nolre-Seigneur Jésus-Christ s adressait alors 1 CI Oportuit enim vos ante illos credere; quod

32. -"Venit enim:'o11Nous trouvons dan.; vero neque post iIlos, omni venia indignum
ce'ierset le motif pPlll' lequel les publicains est: la us .illorum eximia Vl1strum cri men
et les pécheresses précédrront les hiérarques auget. Ad vos venU, nec admisistis illltln;
juifs dans le royaume de Dieu. Ceux-ci n'ont non venit adJllos et susceperunt euro; neque
pas tenu compte de .la prédication du Précur- illos doctores admisistis. Vide quot argu-
seur, tandis que les autres ont cru et.se sont mentis lal1sillorum et hol:um crimen ostendi.
c~nvertis. - ln vil:' justitiœ. La p~éposition tur», S. Jean Ch~s. Hom. LXVII in Matlh.

~m »esl employée ICI, comma parfoIs le ~ hé-
breu,dans le sens de CI CUm». Quant à l'expres- c. Parabole des vignerons ~per/ides, XXI, 33-46.
sion,! via justitiœ », elle équivaut dans sa Parai!. Marc. XII, 1-12, Luc. xx, 9-19.

c.üncisïon t?ut hébrarque (np1Y 1'7T~) à!apé- 33.,-. Aliam. parabolam. Les dépu~é~ du
. ~Iph!~se suivante: CI modus perv en1endl .ad S~nhedrm a~ral~nt assurément souhaIte que

Justltlam » ou « adsalutem ». Jésus ve"t dll'e Jesus s'en tint. a la parabole des deux fils,
que le Précurse~r .apportait aux ~ui!s!e car ils sentaient que le ~erra.in devenllit de plus
moyen de parvenir aisément à la vraie JUStl- en plùs brûlant, leur sItuation de plus en plus
fication, et par là-même au saluh Des com- fausse. Mais la leçon eslloin d'être terminée,
mentateucsassez nombreuxrroient cependant el il faut qu'ils écoutent jusqu'au bout les
que cette1oculion désigne plutôt la vie sainte rudes vérité.s que le Sauveur doit encore leur
et parfaite de Jean-Baptiste; Le sens général faire entendre. Les rôles ont bien changé
serait alors celui-ci ; Jean s'est présenté à depuis le début de cette scène, Cf. t. 23.
vous comme un homme parfaiti; attestant sa Ceux qui interrogeaient tout à l'heure le divin
mission divine par son éminente sainteté, el Maître avec tant de désinvolture sont main-
néanmoins, vous avez refusé decroir~ en lui. - tenant réduits, d'après la fine observation de
Credidcrunt ci, Nous trouvons dans les récits Stier, à se tenir devant lui .Çomme de petits
évangéliques plusieurs exrmples de ces con- enfants qu'il catéchise et aùxq,uels ils pose
versions étonnantes, Cf. Luc. III 12; VII, 29, des questions humiliantes. Tolltefois, comme
°l?érées pàr le langag~ véhément d,!,Précur- le di.t B?ssuet, «( c'est .à nou~ que Jésus parle
Beur. - Vos autem vtdentes. Les hlerarques aussI bleD qu'aux Juifs' ecoutons donc et

"...
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t3:vit vin~aI?' et sepem circumde?it pla;nta une vigne et l'entour~a d'une
el, et fodIt ln ea torcular, et redIfi- hale, et y creusa un pressoIr et bâ-

,

voyons, sous la plus claire et sous la plus Qu'ai~e dû faire de plus à ma vigne que je
simple 6gure qui fut jamais, toute l'histoire n'aie pas ,fait? ... Eh bien 1 j& vais vous dé-
de l'Eglise », Médilat. sur l'Evang., dernière clarer ce "fIlle je ferai désormais à ma vigne.
semaine du Sauveur, 28e jour. Nous avons J'enlèverai-sa baie, et elle ne sera plus pro-
en effet dans cetle parabole l'histoire c~m- tégée; je renverserai son mur, et elle sera
plèt? de, J'Eglis~ ,juive, p.U!s en abrégé celle foul~ aux pieds. Et je la transform~r~i en
de 1 Egllse cbretlenne deslgnée par la con- un lieu sauvage: elle ne sera plus taillee et
version des Genti1s. Mais 'le but que se pi'O- elle ne sera plus sarclée, et elle produira des
pose ici Notre-Seigneur est avant tout épines et des chardons et je commanderai
d'annoncer la réprobation de ]a nation juive aux nuages de ne plus arroser cette vigne. La
et de ses chefs. Son langage devient de plus vigne de Jéhova, le dieu des armées, c'est la
en plus expressif. cc Dans la parabole précé.:. maison d'Israël, et les habitants de Juda sont
dente, il avait fait sentir aux sénateurs, aux la plilntation qui le ravissaikIl a espéré la
Docteurs et aux pontifes, Jeur iniquité; il leur_justice, eL voici j'iniquité; la perfectioll, et
va faire avouer maintenant le supplice qu'ils vJici les cris de douleur 1 » Jéhova ne se
méritent. Car il les convaincra si pui"sam. contenta donc point de planter sa vigne.
ment, quïlsseront eux-mêmes contraints de « Qure agricolarum erant, ipse fer,it : mace-
prononéer leur sentence », Bossuet, ibid; La riam circumposuit, re]iqua omnia prœstitit ;
parabole des, deux 6]s décrivait donc simple- et parvum quid ipsis reliquit, ut res iUas
ment un faft passé; celles des Vignerons, curarent, et qure data fuerant conservarent.
bien qu'elle contienne plusieurs trahs rétros- Nlhil enim omissa erant, sed omnia perfecta
pectifs, a surtout un caractère prophétique. - erant», S. Jean Chrys. Horn. LXVIll in

, Homo Brut paterfamili~8. C'est ~ncore Dieu, Matth. - Qut'lques traits ~ignalés ~ concert
. le chef de la grande famille humame répandue par Isale et par Notre-SeIgneur nO!lS mon-

sur toute la terre, à travers tous les Siiècles : trent jusqu'où était allée sa sollicitude. Sepem
mais on l'envj~age plus spéciaJt'menL danS circumdedit ei : il l'entoure d'un mur pro-
ses ràpports avec le reuple d'Israël qui tecteur qui arrêtera toute incursion h9stile.
constituait la paltie privilégiée de sa famille. C'était, sous.le rapport physique, cette mer
- Plantavit vineam. Nulle image ne revient aux rivages inhospitaliers, ces déserts du

2 plus fréquemm<,nt que celle de la vigne dans Sud et de l'Est.. ces montagnes du septentrion,
les divers écrits de J' AncienT.eslament, pour cette profonde vallée du- Jourdain, qui ren-
représenter le royaume de Dieu sur ]a terre, daient le territoire juif si facile à défendre,
et en particulier la théocratie juive; Cf. Deut; si difficile à envahir. Cf. Stanley, Sinaï a~d
XXXII, 32; Ps. LXXIX, 8-~ 6; Is. XXVII, ~-7; Palestine, p. ~ ~ ~ et ss. C'était, sous le rapport
Jer. Il, 2~; Ezech. XV, ~-6; XIX, 10; Os. moral, cet tlnsemble deprescripticns rlgou-
x, ~, etc.; aussi un cep, une grappe de rai- reuses, minutieus('s, quI séparaient totale-
sin, une feuille de vigne étai~t-ils, à l'époque ment le peuple théoçrati~e de toutes les
dtls Macchabées, les emblèmes accoutumés de autres nations, formant,'selon le langage du
la Judée. Mais nulle part ]a comparaison n'a Talmud, une haie autour de la Loi: « Cir-
été mieux développée que dans les Rrcmier& cumdedit eum velut vallo quodam cœIestium
versets du ve chap. d'Isafe auxquels Jésus prreceptorum, et angelorum custodia»,
fait e~ ce moment une évidente allusion, ou S. Ambr. Hexam. Ill, 12. - Fodit torcular.
plutôt qu'il s'approprie en partie dans sa L'rmploi du verbe cc fodere » montre qu'il
parabole. Voici, d'aprè~ l'hébreu, ce cantique s'agit plutôt d'un U"OÀ~VI1jV. Cf. Marc. XII, ~,
de la vigne, gracieux et triste tout ensemble, c'est-à-dire d'une cuve inférieure (cc lacus
composé par le fils d'Amos pour dépeindre vinarius» 'des Latins), que d'un À7)VO~ ou
les relaLions de Jéhova avec son peuple de pressoir proprement dit. Le pressoir des an-
prédilection: « Je veux chanter pour mon ciens Orientaux consistait en deux cuves
bien-aimé un cantique de mon bien-aimé au superposées: dans la première on amoncl'lait
sujet de sa vigne. Mon bien-aimé avait une les raisins que les vignerons écrasaient en les
vigne~ur un sommet des plus gras. Il creusa foulant aux pieds; le jus, qui s'échappa!t
un fossé autour d'elle et la débarrassa de ses par une ouverture pratiquée au bas, coulaIt
pierres et y planta des ceps de Sorec, et bâtit dans la seconde cuve, placée sous terre et
une tour au milieu d'elle et une cave; et il fréquemment taillée dans le roc. Plusieurs
s'attendait à Illi voir produire des raisins, Pères ont pensé que le cc torcular Il du can- .
mais elle rapporta-des fruits sauvages. Main- tique et de la parabole désigne les Rrophètes
tenant donc, habilanl, de JérllsaIem et ci- de l'ancienne Alliance. « Torcular fodit, re-
V\yeri~ de Juda, jugez (ntre moi et ma vigne. ceptaculum prophetici spiritus prreparavit l,

.,
, ":,
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446 (!'.VANGILE SELON S. MATTHIEU
. -. tit unétout'~'puis laloua à des a~ri~ cavit turrim, et locavit eam agricQoo

culteurs et partit pour un pays loin- lis, et peregre profectus est.
tain. MarI;. f~, fi Luc.!O, 9; IsaÎ. 5, t; Jer.~, !f;

34. Or le temps des fruits. appro- . 34. Oum autem tempus fructuilm
chant, il envoya ses serviteurs au~ appropinquasset, misit servos suas
agriculteurs pour recevoir ses aa agricolas, ut acciperent fructus
fruits. ejus.

35. Et les agriculteurs s'étant sai- 35. Etagricolœ, apprehensis ser-
~is des serviteùrs, frappèrent l'un, vis ejus, alium ceciderunt, alium
tuèrent l'autre et lapidèrent un occiderunt, alium vera lapidave-
autre. runt. ~. '.

,.
S. Irénée, c(}nlr. Hrer. IV, 36; Cf. S. Hilaire, fruils: mais le rai5În ne croît qu'une fois
in h. l, - .E!lificavit turrim. Cette tour chaque année sur les ceps matériels. - L\:s.
devait servir tout d~~bord à pro léger la vi~ne, 5ervil~urs envQyés par Die~ :ep.rés:~ment les
selon la coutume orlemale des temps anciens prpphetes, ces me5sagers d'elllequ'll se vante
et modernes. C'esllà que le gardien s'installe dan" les Saints Livres d'avoir délégués à
nuit et jour, à l'époque dela maturité des chaque instant vers son peuple: « Misi ad
fru}ts, pour empêcher les ~araudeùrs et les vos o~nes serv?s meos pro{?hetas, consur-
ammaux sauvage" de venIr saccager la ré- gens dllucmo, mltt~nsqu:J et dicens Conver-
co)te, On y place au5si les instl'uments qui timini... et bona facite sludia ».Jer.. xxxv, 12;
.servent à la cmlure, et le propriétaire s'y Cf. XXV, 3. Mais, ajoute le Seigneur avec
établit parfois pendant la dur.ee des ven- tristesse, «. n?n inclinasti" aurem vestram,
danges; Cf. Jahn, Archœolog.le, 1, § 76; neql1e audl"tls me ». La même chose auraTobler, Donkblretter aus Jerusal.. p. 113. - lieu dans 1a parabole. .
Locavit ealn agricolis. Il existait, chez les 35. - Et agricolœ... Chardin, Voyage en
Juif" comme dans l}os contrées, deux sortes Perse, t, V, p. 38~, édit. Lànglès, decrit en
de .contrats pour la location des vignes: ces termes, d'après divers faits dom il avait
tantôt te viglleron s'engag~ait à payer chaque été témoin, les incônvénients nombreux quiannée au propriétaire une somme d'arg3nt - . résultent en Oriént du second système de

dl\l~rmin~e .t« !ocare nUlnm~ » des Latins); loc.aLIonmentionné plus haut: «. Cet a~cord,
tantôt Il etalt simplement metayer et parta- quI paraît un marché de bonne fo,et quI le de-
geait 1es frui ts ou le vin avec le maUre de la vrait être, se tr:ouye être néanmoi nsune source- vigne «< locarc partibus » Pline-le-:Je~.ne i~tarissable, de f~au~," de contt;\station. et ~e

Ep. LX. 37; de là le nom de « partlarll» vIolence, OU la Justice n'est presque Jamais
donné dans ce cas aux locataires). Le t. 3~ gardée, et ce qu'il y a de fort singu1ierc'est
nou5apprenrl que le père de famille de la que le seigneur est celui qui a toujours du
parabole préféra le bail du second genre. ,.- pire, et qui est lésB ». Rien n'a donc changé
Tous ces détails pré1iminairesétantterminés, dan, ce pays extraordinaire. Mais, à l'époque
peregre profectus est, complants~r la fidélité du SaUveur et longtemps auparavant, c'é-
des vignerons. Par ce joimain voyage, dit taient des droits autrement sérieux qui
fort bien Bengrl, Gnomon in h. 1. «innuitur étaiem violé;; sans pudeur, c'était un Sei-
tempus divinre taciturnitati5, ubi homines gneur autrem~nt honorable qui S:J trouvait
agunt pro arbitrio ». - Telle est donc la injurié et lésB. - Quand les serviteurs du
situation: tout y est clair el l'on n'a qu'à propriétaire se présement pour recevoir en
re)i:e le cantique d:.Isare ~o~r faire l'app!i- s?n nom I~ part 4e )a récolte qui lui r~-
catIon de ces premIers detalls: leur objet vient, h~s vignerons leur font subir les tral~
~vident est de montrer que Dieu a fait tout temcnts les plus indignes, frappant l'un,
ce qu'il devait, et bien au-delà, pour Japroso tuam l'autre, en condamnant un troisième.au
péritéspiriluelle de son ~uple choisI. supplice affreux de la lapidation. Les mots

3~. - Tempus fructuum, l'époque de la ceciderunt, occiderunt, lapidaverunt fvrment
vendrnge. Le propriétaire de la vign3 envoie ainsi une gradation ascendante, chacun d.eux
chercher sa part de raisins, conformém"nt exprimant Ul) nouveau drgré de rebellion et
aux convemions arrêtées. -FT'I'ctus ejus. Le d.atrocité. - Au moral, quand Jéhova envoya
pronom désigne le père de famille, Plusieurs ses prophètes à la natiünjpive, comment
Jlnciens manuscrits lati.r1s ont « suos ». - furent-ils traités? Jésus le dira plll~ bas,
Dans là vigne mystique de Jêhova, il n'y a XXIII, 37; S. Etienne le dira de même à ses
pas de temps spécial affecté à fa récolte, bourreaux: «Lequ!l des prophètes vos 11ère;;

- varce qu'elle doit porter perpétuellement des ~'on~i!; pt!int persécuté? » Act. vu, ü2;

~"
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36. ,Iterum misit alios servos 36. Il envoya de nouveau d'autres
plures prioribus, et fecerunt illis serviteur~ plus nombreux que les
similiter. Il premiers et ils les traitèrent de l~

même manière.
.37. Noviss.imeaute~ misit ad eos .37. Enfin, il leur envoya son fils,

,filium suum, dicens = Verebuntur di~ant: Ils respecteront mon fils.
filium meum..

38. Agricolœ autem videntes fi- "38. Mais les agriculteurs, voyant
lium, dixerunt intra se: Hic est hœ- le fils, dirent ehtre eux: Celui-ci est
res; venite, occidamlJS euro, et ha- l'héritier; venez, tuons-le et nous
bebimus hœr~sJitatem ejus. aurons son héritage.

lnrr~~~; 4 et 27, 2; Luc, if, 5a.
39. Et apprehensu.m eum ejece- 3~. Et ils le prirent, le jetèrent

lrunt extra viqeam, et occiderunt. hors de la vigne et le tuèrent.
,

S.Paulle répétera dans l'Epître aux Héi>reux, 38. - Le triste récit continue. - Videntes
XI, 36-38 : « Ludibria et verbera experti, /ilium, dès qu'ils le reconnaissent de loin. -
insuper et vincula et carceres, lapidati sunt, Intra se; mlçux « inter se » d'après le con-
secti sunt, tentati sunt, in occisione gladii texte: ils olJrdissent entre eux le plus noIr
plortui sunt , egentes, angustiati, affli- complot. -'- renies occidamus sumo Tel avait
cti. etc. » été le langage des fils de Jacob à Dothaïn,

36. - Iterum misit. Admirable patience, quand ils virent ,,'approchAr d'eux leur frère
longanimité vraiment prodigieuse du Maître Joseph, type de Notre-Seigneur Jésus-Christ.
de la vigne. Combien d.autres, et en toute Venez, avaient-ils dit, donnons-lui la mort,
justice, auraient vengé aussitôt la première Gen. X:XXVIl, 20. Tel avait été, Matth. XII, 1-i;
insulte? Mais lui, il attend avec bonté, il Marc. Ill, 6; Joan. VII, 1 ; XI, 50-53; Luc.
daigne même envoyer d'autres serviteurs XIX, 47,. tel devait être encore, Cf. Matth.
pour toucher ainsi le cœur des vignerons XXVI, 4; XXVII, 1, le langage des hiérarques.
sqditieux. C'est que C3 propriétaire est l'image - E~ habebimus hœreditatem. Ceux qui par-
du Dieu qui daigne s'appeler dans les Ecri- lent aiusi dans la parabole n'avaient été
tures, Ps. CIl, 8, « miserator et misericors, jusque-là que des vignerons à gages; ils
longani~is et multum misericors ~). C,et acte supposent qu'après avoir tué l'~érit.h'r, îls
de condescendance est pourtant InutIle, car pourront parta5er entre eux la vIgne et en
il ne ramène ni les vignerons de la parabole, jouir librement. Mais, comme le fait remar-
ni' les Juifs figurés par eux, al! sentiment de quer S. Augustin, ils se trompent étrange-
leur devoir. - Fecerunt similiter: lesnou- m~nt: «( Ut possiderent, occiderunt; et quia
veaux envoyés sont traités ayec la mê/Ile occiderunt, ptjrdiderunt ». S. Hilaire applique
barbarie que les pr"miers. , ce trait à la Synagogue dans les termes sui-

, 37. - Novissime:Nouvelle tent;itive plus vants: « C::onsifium colono~m et hœreditatis
mis~icordieuse que les autres: toutefois ce occiso hœrede prœsumptio spes inanis est
sera la dernière, car si les vignerons ne res- gloriam Legrs perempto Christo posse reti-
pectent pa'e le fils même de leur propriétaire, ne ri », CDrom. in h. J. L'erreur des membres
s'ils osent lever sur lui des mains criminelles, du Sanhédrin n'est donc pas moins étrange
ils ne mériteront plus aucune pitié, et on que celle des vignerons.
agira contre ~ux avec toute la rigueur du 39. - Et apprehensum eum. Cette résolu-
talion. - fi'ilium meum, fils unrquA et bien- tioncruel]e est exécutée sans retard. On se
aimé, dît S. Marc, XII, 6. - Les Saints Pères saisit du fils-héritier, bien qu'il arrive avec
se sont fréquemment appu'yés sur ce verset des intentions de paix et de miséricorde; on
P?ur pro~ver la divini~é de Notre-Seigneur le t.raineendehors de la v!gne et on le fa!t
Jesus-Chrlst,; S. Ambrolse,par exemple, quI pérIr sous les coups. - Ejecerunt extra VI-
écrit dans son traité « ne fide », v, 7: « Vide # neam. En citant ce trait, Jésus faisait évi-
quia ante servos, P?~tea fil!uffi.nominavit; ut" demment allusion à une. circonstance qui
scia" quod~eus FilIus umgenltus secundum accompag~ sa mort. LuI aUSSI, ,1 fut con-
divÎnitatis potentiam nec nomen habet nec durt hors de la vigne, c'est.,à-dire hors, de
consortium commune cum servis ». L~ père JéI;USalt'm, pour y subir le dern~er supplice;
de la par.abole espérait que le~ vignerons « ('xtra portam passu!j est », Hebr. ~~II, ~ 2-13;
respecteraIent son fils; quant à DIeu, observe Cf. Joan. XIX, ~ 7. Tout est prophetlque dans
3. Jean Chrysôstome, loc. cit" « quum sciret r,es derniers versets (37 et sui,:.) : N_otrè.;
occidend~1)l fere, misit tamen ». Seigneur a sous les yeux les scenes de sa
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40 Lors donc 1 que viendra le 40. Cu~ ergo venerit dominus
mai.tre de J a vigne que fera-t-il à ces vinere, quid faciet agricolis illis?
agrIculteurs?

41. Ils lui dirent: Il fera mourir 41. Aiunt illi: Malos male perdet;
misérablement ces misérables et il et vinea.m suam locabit aliis agrico-
louera. ea vigne â d' autre~ agricul- ~is, qui reddant ei fructum tempo-
teurs qui lui en rendront le fruit en ribus suis.
son temps.

42. Jésus leur dit: N'avez-vous 42. Diéit illis Jesus : Nunquam
j~mais lu dans ~es , Ecritures .: La legistis in Script:uris : .Lapidern
p:err.e qu'ont reJetee CèUX qUI bâ- g~em reprob.averunt redlfi?antes,
tIssaIent est devenue la tête de hlcÎactus est ID caput angul1; a Do-

.
Pa~sion, qu'il raconte. comme si elles s'étaient i2. - L'im~ge chànge. toût-à-co.up, tant!e
déjà réalisées, tant 11 est sl1r, par sa pre- langage de JI)SUS est vif et rapIde; rl?aIs
science divine, que SI)S I)nnl)mis se porteront l'idée reste absolument la même. « Eccleslam
contre lui aux dernières extrémités. quam prius vinere comparaverat, nunc com-

iO. - Quum ergo venerit.., Poussé à bout paraL redificio, quia Dei redificatio est, ut ait
par tant de crimes et. surtout pa: la ~ort de Paulug (I.Cor. Ill, 9), 'et quo.s priu.s colouos,
son fils unique, le maltre de la vigne viendra nunc redlficantes, quem prlus fillum, n~nc
enfin l~i-même pour exiger des coul?ables u!! lapidemappe'llat, ut Hierony~uset Euthymlus
compte sévère. ço~m.ent les traltera-t-!l annotaver.un.t», Maldona,t I~ .~. 1: - Nun-
alors? Jésus, à l'ImitatIon d'Isale, v, 3, faIt quam leg!shs. Formule familleré de .Jésus
résoudre cette question par c$ux-là mêmes quand il s'adresse à des personnes instruites.
dont il avait décrit la conduite à la findela Elle introduit ici une confirmation solennelle
parabole. . dl) la sefltence que lf:Js Sanhédristes v~Œaient

i1.-Malosmale perdet, ou, d'après l~grec, de pronollcer contre eux-mêmes. OUI, vous
« iesos m~lo.s ~. Ils répondent avec just~sse avez bien rèpondu: n'avez-v.ous .pa~ lu.,en effet
et Impartiahte, mo'!trant par un ~e ces)eux ce .passage des Ecrltures ~m ratifiait d avan~
de mots q\;le les Orientaux emploient SI vo- le Jugement que vous avez porté? - ln Scr.-
lontie!s, que le châLiment se.r~ e!l confor~i~é pturis; Cf. Ps. CXVII, ~2. et ss. ;~s. ~XVIII, ~ 6.
parfaite avec la natllre des crlmmels : Illlse- Il y a là llne prophetle messlamque tres-
rables, ils périront misérablement. C'était la importante, que S. Pierre r'8ppellera pilla tard
sentence de leur propre cOndam!Iation qu'ils à son tour au Sanhédrin. Cf. Act. IV. 14;
prononçaient: les sicaires ~uif&et le R.°main 1 Petr. Il, i et suiv..':'- Lapidem, Le sub:
Titus furent chargés par DIeu de l'executer, stantlf est à'l'accusatlf en vertu <:kJ la 101

.. - Aliis agricolis. Après avoir prédit leur d'attraction, Cf. Joan. XIV, ii : c'es~.là une
~ propre destruction et ~elle de l~ur peuple, ils tournure dont on tr?uve de fréquenr" .exem-

anQoncent avec une egale verlté la conver- pies chez les Çlasslques grecs et 13\lns.-
sion future des Gentils, auxquels Dieu con- Reprobaverunt. Les architectes eL.1~s entre-

'fiera sa vigne et qui se montreront des pr~neurs ont rejeté cette pierre, comme inu-
} vignerons fidèles. ~ Temporibus suis, c'est-à- tile, ou comme impropre à la construction;

': dire « frllctuum », au temps de la récolte. - mais un architecte supérieur en a jugé ao-
t La parabole est maintenant termmée. S. Jean trement et, par suite de son intervention

Chrysos~ôl?~' ,Hom. LXVIli in Matth., relève tou~~-pui$s~n,te, à c~,bloc déda!.gné, (hic e!fi-
la mllitlphclte des leçons qu'elle renferme phatIque} Il etévréclsément attribue le prm-
malgré sa parfaite unité. « Mllita per hanc cipal rôle, car il 'est' devenu le nœud et le
para bol am subindicat (Christus) : Dei provi- fondement de tout l'édifice. L'expression
dentiam, qua semper il lis (Judreis) adfuit, caput tlnguli, i1j~ U1N' des IMbreux, désigne
s~nr;uinarium eo.rum a 'principio animum,' une pierre angulaire qui .ré~nit et maintient
mh1lque prretermlssu~ fuisse quod ad cura~ par la ~ase dellx murs pr~nclpaux. Quell~ est
eorul? gerendam pertm~r~t, guo~ prophetls cette p!erre? Les Rabbins son.t unanImes
OCCl.S~S non aver~us.ab !lhs fuerl.t Deus, se.d pour dire gu'elle figure ~e Me~sle. « ~., Sa-
et F1Imm suum mlserlt; quod NovI et Veterls lomo ad Mlch. v, 1. Messlas fllius J)avld, de
Testamenti unus et idem sit J)eus; quod quo scriptum est: Lapidem quem reproba~
mors ejus magna operatasit;. quod extremas runt~t~. A~arban~l ad Zachar.. IV, 1Q. Lapis
pœnas dent ob crucem et facmus suum; gen- . stanm mnult Messlam regem, m quo comple-

ium conversionem et ludœorum lapsum.» bitur illud : Lapis quem reprobaverunt eJc..
"
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mina factum "est istud, et est mira- l'angle; ça été fait par le Seigneur
bile in oculis nostris. ect c'est, merveilleux à nos yel1x.

PB. .i17. 22; Act. 4, il; Rom.. 9, 34; l, Pet. 2,7.- 43, Ideo dico vobis, quia aufere- 43. C'est.. pourquoi je vous dis que

tur a vobis regnum Dei, et dabitur le ro~auJIlede. Dieu vous sera ôté
genti facienti fructus ejus. et qt,i il sera do~né à un peuple qui

en produira les fruits. -
44. Et qui ceciderit super lapi- 44.'Et celui qui tombera sur cette

dem istum, confringetur : super pierre se brisera, et elle brisera
quem vera ceciderit, conteret eum. celui sur qui elle tombera.- 45. Et cum audissent principes 45. Et lorsque les princes des

s~çerd9tum et p4arisrei P!lra.bol8;s prêtr~s et les :Pharis~ens el1rent en-
eJus, cognoverunt quod de IpSlS dl~ tendu'ees paraboles, Ils,reconnurent
ceret. qu'il parlait d'eux. ,

, .

Wettstein. MaisS. Paul nous l'a dit aussi en mots du verset nous ramènent à la parabole
termes magnifiques, Ij:pli. u, 19-22: «( Estis qui précèdè.
cives sanctorum... super,redificati super flln- 44. - Côté positif du châtiment des JlIifs,
damentum apostolorum et prophetarum, ipso exprimésou~ l'image de la pierre angulaire
sllmmo anglllari lapide Christo Jesll : in qllo qu'ils ont si crlminellement repollssée. Jéslls
omnis redificatio cons truc ta crescit in tem- reprend ainsi le langage figllré qu'il avait en
p)lIm sanctum in Domino. » QlIant allx partièabandonné aut. 43. -Quiceciderit...
constrllcteurs qui "ont méprisée et rejetée, On tombe SUl' cette ,pierre quand on offense
ce sont les chefs spiritllels du Judarsme: volontairement le Christ. On se précip.i~e slIr
mais une pareille conduite .leur attirera \lne lui pour le renVerser et le détruire, mais 'les
juste punition. -: A Domino factum eSt agressell~se brisent infailliblement contre ce
« Istlld ", c'est-à-dire, la réintègration de la bJoc Înébranlable; « conquassabit capita iD
pierre dans l'édifice auquel elle était destinée. terra mllltorum ».C'est ce qui arrivera aux
Jéhova luÎ-même s'est chargé d'accomplir Juifs déicides. - Super quem vera ceciderit.
cette œllvre de justice, et de rendre au Même pensée répétée avec IIne nuance e'
Messie la place qu'on luÎ enlevait indigne- d'Ilnemahière plus énergique; car si un vase

- ment. - Dans lè texte grec, le pron,m est fragile ne manque pas d'être brisé quand on
au féminin, œü'ry! (Cf.Ps. cxvu,22 et s.d'après le heurte contre IIne pierre, il est littérale-
les Septante), ce qUI est un~ traductÎon. litté- ment ~éduit .en poussière, anèlinti, quan.d
raIe de l'hébreu %1Nt. On salt que les Hebreux cette pIerre vIent à rouler d'en haut ~ur lUI.
n'ont pas de genre nelltre et qu'ils l'expri- Tel est en effet le sens du verbe Àt1t!J.ocoo, qui
ment trè~ouvent par le féminin. correspond au contet'e& de la Vulgate. « Grrece. 43. -Après avoir démontré la faute de ses ÀI1t!J.-I1r1Et, ventilabit, i. e. ita eonteret ut iD

compatriotes, Jésus passe à la promulgation minutas partes, in auras dispergatur, nuJlaque
solennelle du châtiment quÎ les attend. Ce replirationls sit spes », JansenÎus in h. 1. Cf.
châtiment sera tout à la fois nég3tif et po- les Dictionnaires grecs. La pierre fameuse
sitif. Le côté négatif est indiqué au t. 43. de la vision de Daniel, u, 34-35, a-,-ait pulvé-
- Ideo .dico vobis. ~( Ideo ).J, parce que vous risé de la ~ort~ la sta~ue qui re(!résentait.les
ivez rejeté le MessIe, parce qlle vous avez royaumes Impil'S hostiles à celui du Christ;
,nis à mort le Fils de Dieu. - Auferetur a les enoomis de Jéslls ou de son Eglise, quel
vobis... Vous Gesserez d'Atr!jle peuple privi- que ~oit leur nom, n'auront pas une autre
légié d? Seig':1èur; l~s droits spéciallx que destiné.e: ils seront écrasés par la -pierre
vous aViez il. faire partIe du royaume de Dieu angulaire.
sur la terre VOIIS seront enlevés sans misé- 45. - Pharisœi. On n'avait parlé plus haut
ricorde. - Et dabitur genti... Dieu se for- que des princes des prêtres et des anciens;
mera une nouvelle nation théocratique, un mais ces derniers appartenant pour 1$ plu-
Israël mystique dont l'élément prépondérant part aupart1 pharis.arq,ue qui avait la m\lj~rité
se~a pris parmi les païens. ~t tandi~ que les ~~ns le grand Conseil, 1 évangéllste.l~s deslgne
JuIfs, semblables à des vignerons mfidèles, Icr sous le nom général de Pharisiens, pour
n'ont pas fourni à Dieu les fruits qu'il atten- mieux marquer quel était leur esprit. On peut
dait, cette nouvelle nation, I~Eg)ise chré- diil.'e aussi que pillsieurs membres de la secte
tienne, lui rapportera d'abondantes récoltes. s'étaient joints allx délégués du Sanhédrin,
- Fructus ejus, « scil. regni ». Les derniers espé,rant jouir de l'humiliation de Jésus. -

,',"
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1 4.6. .Et cherchant à le saisir ils 46. Et qurerentes 'eu~ .tenere.' ti-
! cralg~lrent la'foule, ç1'tr ,elle le re- muerunt turbas : quonlam Slcut

,gardaIt comme :un prophete. prophetam eum habeba,nt.

CHAPITRE XXII

Parabole du festin nuptial, (tt. ~ -~ 4). - Les Pharisiens et le denier de César, (tt. ~5-22).
- Les Sadducéens et le dogme de la résurrection, (tt. 23-33). ~ Jésus fait connaître
à se~ adve~,aires,les deux plus g.ra~ds comma~def\lents de la Loi, itt. 34-,4~). - Il les
réduit au SJlence a propos de la filiatIon du Messie, \tt. 42.46). '

.'1

1. Et Jésus en, répondant leur 1~ Et respondens Jesus, dixit ite-
parla encore en paraboles, disant: rum in parabolis eis", dicens :

2. Le royaume des cieux est sem- ,2. Simile factum e~t regnum
-'

Quod de' ipsis diceret. Cette connaissance les celle que nous présente actuellement le
jette dans un trouble semblable à celui qu'é- récit de S. Matthieu. Plusieilrs auteurs de
prouva le roi David quand Nathan lui ellt renom (Théophylacte, Maldonat, etè.), s'ap-
fait prononcer d'une façon analogue sa propre puyant sur cette ressemblance extérieilre,
condamnation. Mais elle redouble en même ont cru pouvoir ide~ifier les deux composi-
temps leur rage et leur haine contre Jésus. tions. Mais ils n'ont pas assez remarqué que

46. -.E:uln tenere. Ils pensent un instant l'époque", l'occasion, plusie~rs détai[_s impor-
à se saisir de sa personne pour exécuter tants, diffèrent d'une maplère considérable;
l'arr~t de mort qu'ils avaient porlé depuis Cf. S. 4ug. De consens.Evang. Il.7; S. Greg.
longtempS contre lui; mais la crainte les le Grand, Hom. ~XXVIII in Evang. Nous les
retient. En recourant aux voies de fait, ils traiterons, à [a, suite du grand nombre des
on~ peur de s'attirer la 'co [ère de la foule qui exég~es,. comme deux pièces très-distinctes. -
est visiblement disposée en faveur de leur Tout au plus pourrait-on dire avec UIJger:
,'nnemi ; elle le prend en effet pour un pro- « Videtur itaque Matthœusparabo[am tradi-
phète, Cf. t. 1,~, et il est probable qll'elle le disse, qualem Jesus posteriore eaque auste-
défendrait par la force si on essayait de l'ar- riore occasione ipse repetierit, variatam,
rêter sous ses yeux. auctiorem, severiorpm, jam toto de popul()

.' judaico mœste vaticinantem », de Parab.
d. Parabole Ilu fe,tln nuptIal, XIII, 1-14. Jesu, p. ~ 22. - La parabo)e commence par

CHAP. XXII. - ~. - Respondens Jesus; la formlile accoutumée: « Le royaume des
Cf. XI, 25 et le commentaire. C'est une ré- cieux est semblable ». E[le a en grande partîe
ponse aux sentiments des Pharisiens et des le même objectif que cellè des vignerons per~
hiérarques juifs, exprimés dans les derniers /ides: elle s'en écarte tolltefois en ce sens
versets du chapître précédent. - ItlJrum in que là,. Dieu nous apparaîssait sous les traits.
parabolis.Pluriel de catégorie, puisque l'évan- d'un pro~rlétaire qui réclame son bien, tan-
géliste ne nous communique ensuite qu'une dis qu'icI il se manifeste comme un roi géné-,
seule parabole. C'est du moins [a troisième reux qui fait des présents. Là sa colère pro~
que Jésus adressa ce jour-là à S!JS ennemis: venait de ce qll'on avait refusé de satisfaire-
ce qu'il avaît fait autrefois pour le pellple de ses drqits légitimes, ici elle a pour cause le
Galilée, Cf. chap. Xiii, il le renouvelle au- refus ériminel des faveurs qu'il daigne offrir.
joutd'huià l'intentfondes chefs suprêmes du Ces deux paraboles se complètent ainsi l'une
JudaIsme, avec cette dit;rérençe qu'alqrs il l'alltre. Ajogtons que la dernîère n'annonce-
~e propo~ait surtout~ïn,struire, tandi$ 9u'au- pas s;'ulem.ent la ~eslructio~ imminente. d,e
Jourd'hui son but prrnc!pal est de presager la theocratle mosaIque, mais qu'elle pred!tdes ruines prochaines. ' encore 113 châtiment de tous les mallvais

2. "- Nous trollverons dans letrolsième chrétiens. Cette'double pensée la divise même
Evangile, Cf. Luc. XIV, ~ q et suiv., une 81:!. deux parties bien tranchées, dont 1a pre-
parabole qui a beauèoup d'analogie avec m;6re comprend les versets ~-7, la seconde-


